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BAS-CAN ADA.
Montréal, 13 Juillet 1864.

Notre correspondance  pailcuen-
taire qui était à continuer, mais que

nous avons dil suspendre à raison
d'uccupations personnelles d'une na-
ture -Crieuse, devient aviourd’hui

inutile sous su forme prin.itive. Nous
allons donc compléter notis pensée
sous ln forme ordinaire de nus remar-
ques.
Dans nos articles précédents, nous

avons exposé la trahison des chefs
du soi-disaut parti conservateur,nous

avons démontré quelles = :areut les
déplorubles conséquences, pour la
race frangaise en Arnérique, du sue-
cès de leur complot ; au nous de lu
nationalité, au vom de nos institu.
tions, nous avons fait appel à nus
compatrinies pour les cogager à ex-
creer sur leurs dépuiés une pression
assez Énergique pour faire échousr la
mesure intâme que l’on va présenter
à la prochaine session; ous avons

surtout adresse an elerge du Canada
une humble demande a’onblier, duns
celle grave conjonclure, les dissiden-
ces profondes qui le séparent de
quelques membres du parti libéral,

pour laisser agir en toute liberté ceux
qui veulent se dévouer au sulut de
ta nationalité,

IL ne nous reste done plus qu’ap-
peler l'attention publique sur Pattitu-

de des journaux canadiens-français.
Cetic attitude est instructive, cn

ce qu’elle met à nud et fuit toucher du
doigt, les sentiments qui animent, les
motifs qui font agir ces feuilles.
Suns exception, toutes les feuilles

libérales se sont prononcées contre
le principe fondamental de l’alliance
entre MM, Brown ei Curtier,

Toutes, nous ne pensons pus nous
tromper, ont repoussé le programme
promulgué en Chambre par les nou-
veaux alliés,
On nous dira qu’elles y étaient en-

trainées par l'esprit de parti. Peut-
étre l’assertion cst-clle vraie jusqu’à
ce point qu’elles étaient disposées à
soupçonner lu trahison chez ceux qui
jouaient les rôles principaux dans
cette tragédie. Mais l'attitude prise
par la presse libérale est-elle oui ou
nou favorable uux intérêls bas-canu-
dicns, à la nationalité ? Telle cst la
question,

Or, quand on songe que le projet
annoncé par le nouveau Ministère
tend à nous noyer dans une confédé-
ration quelconque, il nous semble
que la réponse est facile.
D'un autre côté, quelle à été l'at-

titude de là presse conservatrice qui
s'est Loujours proclamée elle-même
le boulevard de notre religion et de
notre nationalité menacées par M.
Brown?

Dabord, frappée de stupeur en ap-
prenant que, pour continuer à gou-
verner, M. Cartier consentait à pren-
dre M. Brown pôur collègue, et que
non-seulement il y consentait, mais
encore qu’il adoptait le prineipe de
la représentation Lisée sur la popula-
tion, qu’il accordait à cet homme,
tant dénoncé, ce qu’il a toujours de-
mandé dans le but de détruire notre
influence comme ruce,—frappée de
slupeur, disons-nous, elle courba lu
tête, elle se tat!

Maisle silence n’était pas éternel-
lement possible. En fuce des appels
de la presse libérale à nos nationaux,
en présence de nos Cnergiques dé-
nonciations de cette trahison, il n’é-
tait plus au pouvoir des journalistes
conservateurs de su taire. Is ont dune
du parler : ils l’ont fait,
 Muis que croyez-vous, lecteurs,

aient clé leurs remarques ? Sans dou-
le, une Mlétissure énergique de M.
Cartier, dontils avaient été Jusqu'ici
les organes et les instruments ? Sans
doute une revendication des droits de
leurs compatriotes et une condamna-
tion formelle du projet de confédéra-
tlon qui les fait disparaître imorale-
ment el politiquement du continent
d'Amérique?

Détrompez-vous, messieurs ; ces
grands putriotes, ces grands appuis
de la religion et de lu nationalité,
n'ont trouvé rien de mieux à dire
que de réduire à une querclie de par-
lis, une querelle d’hommes,cette su-
blitue question de l'existence d’un
peuple!

Oui ! touchant concert du Journal
de Québec, de la Minerve et du Canu-
dien ! Tout cela a chanté à l'unisson
Une espèce de justification de M,
Cartier, de M. Chapais, de M. Lan-
gevin, parce qu’en 1858 et 1859 MM.
Dorion et Holton auraient proposé la
Meme politique! .

à pays, il n’en est pas question!
de tn nationalité, fi done! Est-ce
quelle compte dans tous ces tripota-
ges, nous ne dirons pas politiques, le
Mot est trop relevé, dans ces tripota-
ges de pot-au-feu ?

- +
De Ju questionelle-même, pas un

mot ! et bien leur en prend; car leurs
remarques. d’aujourd’hui‘eernient la
plus sanglante satire de leurs opi-
nions d’aulrefois.
Vous y verriez lo Journal de Qué-

bec approuvant la confédération des
Provinces qu'il a dénoncée autrefois ;
approuvant le principe de lu repré-
sentation d’aprés le nombre contre
lequel it a si longtemps lutté.

Vous y verriez La Minerve battre
des mains à l’annonce queses pa-
trons viennent de s'allier à M. George
Brown, celte bête nuire de notre po-
litique, cet homme que depuis six ans
elle dénongait comme l’implacable
ennemi de notre race et dont le nom
et les écrits constituent depuis ce
tems tout le fonds de ses remarques
contre ceux qui n’ont pas voulu croi-
reqque M. Cartier était le sauveur des
Canadiens-Français en Canada!
Vous y verriez le rédacteur du Cu-

nadien qui se séparait du parti libé-
tal, il y à quelques mois à peine, sur
le siuipie soupçon que M. George
Brown uvait contribué à un remanie-
ment ministériel ; qui abundounait la
rédaction de l'Ordre, parce qu’on ne
fui permettait pas d'attaquer le Mi-
nistère MeDonald-Dorion, qu’il cro
yait pouvoir un jour céder à M.
Brownle principe du nombre comme
bitse de la représentation : vous ver-
riez, disons-nous, tous ces grands
hommes proclamer hautement qu’il
faut attendre et juger M. Brown par
ses actes.

Dans quel intérêt donc avez-vous
renversé le gouvernement MeDonald-
Dorion foriné sur le principe de l’é-
galité de représentation, quand vous
nous invitez à donner le bénéfice du
doute à un Ministère dont l’existence
n’est dûe qu’au principe contraire ?

C'csl ici, croyons-nous, l’occasion
de faire à notre confrère du True
Witness un reproche bien fongé.
Bn apprenant l’alliance de ses

amis,—qui, Dieu merci, ne sont pas
etne seront jemais les nôtres, car
nous les connaissons trop et depuis
trop longtemps,—cn apprenant cette
alllance des siens avec G. Brown,
son cœur s’était révolté.
En apprenant qu’il s’agissait de

confédération des Provinces, du sub-
mergement des Cunadiens-Françals,
ei pur conséquent des Catholiques
dans les Provinces Britanniques, il
avait trouvé de nobles expressions
pour flétrir et l'alliance et le projet !
Comment donc se fait-il que dans

son dernier numéro, tout en renou-
vellant l’expression de ses regrets ct
de ln honte qu’il éprouve pour son
parti de Palliance qu’il vient de con-
tracter avec M. Brown, il se puisse
trouver au bout de sa plume des
phrases comme celles que nous al-
lonsciter:
“ Cependant, nons allons attendre

** les mesures de cetétrange Ministè-
“ye de coalition. Si elles sont bon-
** nes, en dépit de notre énergique et
““invineible aversion contre une par-
“tie des hommes dont il est compo-
‘sé, Nous serons agréablement dé-

sappointés, et nous ne leur ferons
aucune oppusilion, pas même par
un mot. Par leurs actescet non par
leurs promesses de conversion,
voulons-nous les juger. ”
Confrère, ces paroles, pardonnez-

nous l'expression, ne sont pas sincè-
res !

D'abord, ni M. Brown, ni M. Me
Dougall, ni M. Mowat, que vousre-
doutez si fort, n’ont fait de promesses
de conversion. Tout au contraire !

Vous avez parfaitement lu duns les
tupports parlementaires que M.
Brown, parlant au nom de son parti, à
déclaré, les larmes aux yeux, que s'il
sc séparait du parti libéral du Bas-
Canada, ¢’est que ce parti n’avait ni
voulu ni pu lui donner lu représenta-
tion d’après le nombre; et que s’il
s’ulliait aux conservateurs qu'il n'ai-
miait pas, c’est que ce parti la lui ac-
cordait.

Vous avez parfuitement lu que M.
J. A. McDonald, M. Cartier, dans
la Chambre basse, et Sir E. P. Tuchë
au Conseil, avaient admis que le but
de la coalition était d'amener une
confédération dans laquelle la repré-
suntation serait bâsée sur le nombre,
et vous prélendez que nous devons
nous croiser les bras et attendre que
nous soyions livrés pour prononcer
traîtres ceux qui se déclarent tels
eux-mêmes !

Non, confrère, vous n’êtes pas sin-
cère, ct nous n’osons sonder le mys-
tere du votre subite modération à la-
quelle le public n’est guères habitué.

Le siècle actuel a té témoin d'é-
tranges événements. Le Canada a eu
sa large part des incidents tragiques
qui le signalent. Maisil n’est guères
possible que l'on puisse croire par la
suite qu’il a existé dans ce pays un
peuple qui aura lui-même prononcé
sa déchéance, sa mort! Et pourtant,
tel scra l'inévitable résultat de la me-
sure proposée par des Canadiens-
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‘MM::Carsier; Chapais:el!Iiangevin,
danslehut sordide dasé:tramponner
au Pouvoir. et pour plusieurs d’entre
eux,dans le but de percevoir des émo-
Tuments.

onerapAPar | me

De tous les journaux qui se sont
donné lu mission de prandre ln dé-
fense du ministère "l'uché-MacDo-
unld, le Courrier de St. Hyacinthe
est le seul qui ne se soit pas encore

pronounce stT là érise netuelle. Jus-
qu'ici il >'e>1 renfermé dans un com-
plet silence, laissant ses premières
colonnes tulalement veuves d'articles
éditoriaux. 11 publie, il est vai,
dans son numéro d'hier, une corres-
pondance qui n’est que la répétition
de ce qui n élé écrit dans la Minerve
et les autres journaux de sa trempe
à propos de la confiance quel’on doit
reposer dans M. Cartier et lez siens
(ut ne cousentiront jiunais à vendre
leur pays ; Mais notre confrère à soin
de luïre remarquer précéduinment
qu’il publie celle correspondance
** avec toutes les réserves nécessai-
res.”

Cette attitude qui dénote un malai-
se évident, n’est pas du tout en har-
moniv avec la conduite qu'a tenue le
rédacteur du Courrier lorsque des
questions graves et délicates sc sont
présentées depuis deus ans a ba cone
sideration publique : il s’est alors
eimpressé de donner son opinion et
de la donner ouvertement. Nous
avons donc lieu de nous étonner de
celle position qui n’est guère dans
les habitudes du Courrier.
Nous l'avons déjà dit et nous le

répétons : duns In situation qui nous
est faite par le Ministère,le silence est
une complicité. Aujourd’hui, à la
veille d’un soulèvement général, le
pays menacé u besoin de compter
ses forces ; il a besoin de connuître
ses anis et ses ennemis, ceux qui se
sentent disposés à le sauver et ceux
qui veulent cousvmmer sa perte. Le
silence n’est plus permis : il faut être
ouvertement dans l’un ou dans l’au-
ire de ces deux cats.

Ainsi,notre confrère doit au popu-
leux distriet dont il est un des orga-
nes, il se doit à lui-même et à ses
amis de déclarer : 10. s’il est en fa-
veur de la confédération des Provin-
ces avec la représentation d’après la
population qui a servi de bise aux
négociations entre le Ministère et M.
Brown ; et Zo. s’il entend se rauger
parini les ennemis du Bas-Cunada
en défendant, avee les autres jour-
naux ministériels qui ont perdu le
sentiment de l’honneur national, l’é-
trange coalition qui nous gouverne
et qui veut nous mener à la ruine et
à l'uncantisseiment.
Nous connaissons les opinions que

professe notre ami du Courrier de
St. Hyacinthe sur la cause nationale,
et nous pe pensons pas qu'il puisse
répondre aflirmativement à ces deux
questions. Alors, à quoi sert le silen-
ce ?

Notre ami a soutenu le ministère
MacDonald-Sicotte avec unefranchi-
se que nous nous sommes plû à lui
reconnaitre dans le temps; mais à
l'avènement du .ininistère MacDo-
nald- Dorion, il a cru devoir, comme
le rédacteur du Canadien, briser avec
le parti libéral et se rallier aux hom-
mes qu’il avait jusque-là combattu
avec une patriotique ardeur, et cela
sur le simpie soupçon que M. Brown
était le père et le chef caché du mi-
nistère Dorion ct qu'il obtiendrait fa-
cilement de lui la représentation bâ-
sec sur lu population. Quoique s’a-
percevant du contraire, notre confrè-
re à persisté dans son opposition, et à
la retruite de M. Sicotte, il s’est com-
plètement rallié au parti conserva.
teur.

Aujourd'hui, les rôles sont renver-
sës: M. Brown qui n’a jamais pu
entrer dans le Gouverneinent avec le
parti libéral, s’y trouve aujourd’hui à
côté de M. Cartier, el les conditions
qui ont été la bâse de cette alliance
tendent dircetement à notre asservis-
sement. Et c'est en présence de ces
laits,c'est à l’heure où les populations
frémissantes se préparent à écraser
sous le poids de leur calère le Minis-
tere et ses projets infâmes, que notre
ani reste silencieux !

Le Courrier de St. Hyacinthe a cu
de nobles accents pour tâcher de dé-
montrer le danger que couraient no-
tre religion et notre nationalité de
puis deux ans ; il se fondait alors sar
des soupçons qui ne se sont jamais,qui
ne pouvaient pas se réaliser. Mais
aujourd’hui que la nationalité cann-
dienne est séricusement menacée,
aujourd'hui que notre élément reli-
gieux est évidemment en péril si les
projets du Ministère se réalisent, nous
Éprouvons une douloureuse surprise
de ne pas le voir de suite unir ses
efforts aux nôtres pourfaire la lutte
nationale.
a

- Comme l’on devait s’y attendre,
l’Hon. M. Brown a été réélu par ac- Français comme Sir E. P. Tache, clamation, landi dernier, dans le

éoraié de South Oxford. Il en sera
de méme, lundi prochain, pour
I’lfon. M. Mowat.
A mesure que l'opinion se dessine,

le résultat de l’élection de Ontario-
Nord devient de plus en plus évi-
dent. L'hon. M. MucDougall court
trois chances contre une d’ètre battu.
Coîtte défaite ne sein que l’avant-
coureur de celle du Ministère.

——————© *WdBe.

l'Hon. M. Laberge juse suppléane
viont d’expiror, et Où uous infurine que
ce Monsieur va roprendre sa place uu
barreau.

Cotte nouvello a ¢inu les justiciables
du district do Richelieu qui ont de
suite cuvoyé au Gouvernement uno re-
quête dans laquelle ils le prient, pour
des raisons d'intérêt public, de conti-
nuer M, Labergo enuftice.

Nous sommes heureux de pouvoirre-
produire lo témoignage flalteur que In
Guzette de Sorel, qu'on ne peut soup:
çonuer puisque ce journal cat ministé-
riel, rend à l'Ion. Jugo:
M. ls juge Laberge, dit-elle, a donné lu

plus entière satisfaction sous tous les tup-
ports :—et, d’ailleurs, le nombre consideru-
blo de enuses en délibéré pour les Distriets
de Richelieu, de Joliette et des différentes
cours de cumtô qui sout ou roullrance de-

puis des années, à cause de ces change-
ments continuels et da départ sou fain des
Juges, sont autant de raisons puissantes qui
ougageront, espérotis-nous, les avisenrs de
Son Excellence 3 se rendre a la demande
des pétitionnaires.

Le moins que le gouvernement pourrait
faire, dans les intérêts publies bien outen-

les anciennes affaires puisent être dèpe-
chées et lus causess en délibéré jugéos.

tout-à -fait rnineux pour tous les intéressés,

suivant du Courrier de St. Hyacin-
the:

tingués ot les grandes connai-saucts sôga-
les de M. Laburge lui donnaient une place
honorable sur le Banc. Nous vesietterious,
pour notre pai, de constater uu déplace-

ten serait pus moins désagréable et péni-
ble pour celui qui on serait l’objet.

requête parle par elle-même :

CuanLEs STANLEY VICOM1E MUNCK

Général de l'Amérique Britannique

ral d’icelles, ete., ote.

chef-lieu du District de Itichelien;

d’expirer;

lieu et de Joliette d’avoir un juge rési-
dant pour desservir ces deux Districts
ol que tel n toujours cle lo cas depuis
la nouvelle loi de decentralisation judi-
ciaire ;
Quo dopuis sa uomination, hon, C.

J. Laberge u donné la plus entière su-
tisfaction à tous les intèresses par ln
grande ussiduité ct In bonne volonté
qu’il a apportées dans l’uccomplisse-
ment do ses devoirs ofliciels ;

Quelo dis Iton. C. J. Laberge jouit
en outro de In plus grande confiance de
lu part des justiciables des deux Dis-
tricts susdits tant à cause defl'honorabilie
tô bien établie de sun Caractère que par
la manière remarquablement hubile
avec Inquello il à administre la justice ;
Quo les travaux qui incombent un

juge devant desservir les Districts de
Richelieu, de Joliette et les divorses
cours de circuit compris dans sn juris.
diction, sont ardus, en raison de la mul-
tiplicité des affaires litgieuses qui se
présentent;
Qu'en raison de la longue maladie du

prédécesseur du dit Ion. C. J. Luber-
ge (hon. J. C. Bruneau) il était resté
un nombre considerable d'affaires res
importantes on «rrièro dans les diver-
ses Cours Ci-ilessts Bommées et qu’à
cause de cela l'Ilun. C. J. luberge, à
la demande des intéressés, à accorde
plusieurs termes extraordinaires afin de
faciliter la dépêche des affaires ;

Qu’ainsi un grand nombre de ces
importantes causes sont aujourd'hui en
délibéré et que si le dit Hon. C. J. La-
berge n’était pas continué en oflice,
les jugements dans ces causes seraient
retardés indéfiniment uu grand préju-
dice des justiciables qui ont déjà ou à
souffrir de tres longs retards;

Pourquoi les soussignés supplientres-
pectueusement Votre Excellence do
vouloir bien prendro ce qui cst ci-dessus
allégué en considération et continuer
on office I'Hon. C. J. Laberge, J, A,C.
S., nommé pour desservir les Districts
de Richelieu et de Joliette.
Et ils ne cesseront de prier. Nous no pensons pus quo le Miuis-

La commission qui avait nommé

dus, serait de continuer en oflice, le juge
actuel, peudant une année encore, afin que

Autrement, cet état de choses deviendra

A ce témoignage nous joignons le

Les qualités précieuses, les tafetts dis-

ment qui, quoique justifiable en apparence,

Voici maintenant la requête des ci-
toyens du district de Richelieu ; cette

A Sox Excelence le 'Frès-Honorable

Barou Monck de Ballytrammuondans
lu Comté de Wexford, Gouverneur-

du Nord, et Capitaine Général et
Gouvorneur-en-Chef duns et sur les
Provinces du Canada, de lu Nouvelle-
Ecosse, du Nouveau-Branswiek et de
Plle du l’rince-Edounrd, et Vice-Ami-

La requête des soussignés expuse
respectucuscment a Votre Facellenco :
Que Hou. Chuiles Joseph Laberge

n été nomme, l'an dernier, à pareille
époque, jugo assistant Ce X. pour des-
servir les Districts de Richelieu ct de
Joliette et qu’il a reside, dopuis, a Sorel,

Que In Commission nommant te dit
Hon. Chs. J. Laberge est sur le point

Qu'il est extrémement important pour
les justiciables des Districts du Riche-

tère puisse, sans' froisser considerable.|
mont et s'aliéner & jamais les sytpa-
tluca qui peuvent puut-être lui rester
[dans les districts de Richolieu et de
| Joliette, faire autremont que de so
rendre à cetto requêto ct à ln voix
«lu l'opinion publique.
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Les nouvelles qui nous viennent
d'Europe vont jusqu'au 30 juin;

| elles sont très importantes.
La politique de la l’ruèse est, dit-

on, de retenir le Jutland comme ga.
vantic matérielle. Ses troupes élè-
vent des batteries tout le long de la
cote qui fuit face a Pile de Funen,
On a regu ta nouvelle de la prise de

Pile d'Alsen, mais où n’a encore _au-
eun détail sur cette affaire,

les journaux de Vienne assurent
que la Prusse et Autriche sont par
 fuitement d'accord au sujet des hos-
tilites. Les deux puissances se sont
engugées de nouveau à ngir de con-
cert jusqu'it ce que le Danemark soit
foret d'accepter lu paix.
La Prusse n déclaru qu'elle ne re-

cherchait aucun agrandissement ter-
rhorial dans le Nord.
Daus ln séance de lu chambre des

communes du 29, M Kinglake a
propose unamendement an vote de
censure en discussion, exprimant le
mécontentement causé par le fait que
les ministres ont conseillé à Sa Ma-
Jesté de s'abstenir d’une intervention
armée duns la guerre du Dancinark.

Le Times approuve l'amendement
de M. Kinglake, et dit qu’il pose net
la question de guerre, oui ou non.
L'opposition est inise en demeure do
se prononcer sur cette question. Elle
ne peut avoir tout l’honneur de dé-
fendre la dignité du pays, sans pren-
dre sur elle la responsabilité.
fc Morning Advertiser dit que les

ininistres comptent sur une majorité
de 20 à 30,mais qu’elle sera probable-
nent au-dessous de 20. Les conser-
valeurs eux-mêmes doutent du sue-

; Ces.

M. Slidellaeu,le 28, une entre-
vue avec l’empereur Napoléon.
Ln police a, assure-t-on, découvert

un nouveau complot contre la vie de
l’empereur. Plusieurs ftaliens ont
C16 arrêtés le 2-4juin.

Ne 
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En lisant les dépêches que nous
transmet le télégraphe,on pourrait se
croire reporté à lannée 1862, lors de
la campagne de Stonewall Jackson
dans la Grande Vallée, ou à l’année
dernière, quand Lee n entrepris l’ex-
pédition qui s’est terminée à Getlys-
burg.

Jusqu'ici, il y avait lieu de croire
que les contédérés n'avaient tenté en
deçà du Potomne qu’une simple in-
cursion de ravitaillement ; ils avaient
si bicn su cacher leurs forces quetes
estinmtions les plus exagérées ne
portaient pas leur noinbre à plus de
sept ou hait mille. Ce chiffre peut
être porté aujourd'hui à douze ou me-
me quinze mille homies,
Ou se rappelle que, vendredi, les

partis de cavalerie sécessionnistesqui
s’étaiont portés du côté de Frédérick,
avaient rebroussé chemin en toute
hätle, et que Murpers Ferry avait été
Svacué par les quelques tirailleurs
qui l’oceupaient. Le télégrapho ajou-
tait que le général Wallace serrait de
près les fuyards.

Dans lu nuit de vendredi à samedi,
les choses ont complètement changé
de face. Les fuyards se rabattaient
sur des corps plus nombreux, et re-
venaient dès samedi matin à la char-

Frederick, puis suivaientle général
Wallace jusqu’au pont du chemin de
fer de Washington et de Baltimore
sur le Monocaey. Les deux armées
sc sont battues là pendant huit heu-
rex, ef les unionistes ont fini par là-
cher pied en désordre, de l'aveu de
M. Stanton,duns la direction de Bal-
timore,
Taudis qu’on combattait sur le

Monocucy,il semble qu’un autre corps
du Sud a franchi le Polumac à Ed-|
ward’?s Ferry, probablement dans le!
but de tourner la petite armée du gê-
néral Wallace. De Washingion mé-
Inc, on pouvait entendre les détona-
tions de l’artillerie. Mogcby sert d’é-
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avoir le don d’ubiquité. Vendredi
soir, il a tué, blessé ou pris 160 cava.
liers du Nord à six ou sept milles |
d’Alexandrie : quelques-uns de ses

1
on, reoccupt Hagerstown,
Un point curieux, c’est qu’on igno-

re toujours par qui les confédérés.
sont commandés. Plusieurs dépêches ,
citent Breckinridge, mais d’autres,
parlent encore de Ewell et do Early. |

i lest singulier aussi que les séces-
| sionnistes aient pu masquer la mar-;
che d’un corps nussi considérable |
jusqu’ir ce qu’il evit arrivé sur le Po-,
tomac, à deux cents milles de Itich-
mond,d'où il est nécessairement par-
ti. 

 

ge. À 8 h, du matin,ils réoceupaient|

cluireur aux confédérés et semble changer de décision pour les années pro-

à Foi i Courrier des États-Unis enhommes ont paru à Fairfux. Comme| las au rn
compensation, les fédéraux ont, dit! date du 18 juin, rend compte de I'ar-

| Mexico. Nous la reproduisons pour

Distribution des Prix;

COUVENT bu MUNT STE MARIE.

Nous avons eu le plaieir d'assiptor
lundi matin àla distribution des Tix
aux élèves de cette Institution située,
[comme l’on sait, au coin des vues
Guy et Dorchester. Un nuditoire dis-
tingué, particulièrement et presqu’-
exclusivement composé de Dames, y
assistait, La séance était presidée par
M. l’abbé Billaudèle, ei parmi les
persônnes de distinction qui l’entou-
Talent, nous avons remargné M. le
Ministre de l’Instruction Publique,
M. le juge Mondelet, M, le Dr, Meil-
leur et plusieurs prêtres decette ville.

La séance commença par une ou-
verture oxteutee sur quatre pianos
par 24 mains; puis vint un poëme
lyrique en anglais avec accompagne-
ment de harpe, pur 12 élèves Les
élèves du petit peusionnat donnèrent
ensuite un échantillon de leurs capil
cités en jouant sur quatre pianos un
joli morcenu à 16 innins. Un dinlo-
gue en français, ayant pour sujet la
vraie éducation, eut alors lieu et fut
très convenablement récite par 13
Jeunes demoiselles dont nous re-
grettons de nepus connaitreles nous.
Plusieurs autres morceaux de musi-
que tant vocale qu’instramentate fu-
reut casuile exécutés duns l’interva-
le de lu distribution des prix, des
diplômes et dus tnédailles.
En définitive, cette séance a ête

bien goûtée du publie qui y assistait.
Après la cérémonie, M. Billnudèle a
félicité les élèves de leurs progrès et
de leurs succès,

PENSIONNAT DU AACKÉ-CŒUR,
 

Nous recevons la lettre suivante:

Montréal, EL juin 18G4.
M. le Rédacteur,

J'ai lu avec plaisir le compte-rendu que
vous avez but du la seance qui a eu lieu au
Pensionnat du Sacso-Cœur Jeudi dernier, à
Puecnsion de la distribution dus prix aux
élèvos de cette tustitution 5 anus en meme
temps, j’un ai éprouvé an sentiment du to -
geet, not-sntlement pour moi-même, pais
BHBNI POUF THOSNis,

Je m'explique.
Dans cen temps oa Ta politique et les ve-

cupntions journaliéres de notre profession
note perineltent une LrÈvs, une espece de
TÉPpOh, NOUX NS pouvons mieux employer
ces loisirs quel assistant aux eanmens de

vents. 17intérét que Pon porte instinetive-
mont cette Jeune génération destinée à
tous snecôdur, nous invite naturellement à
suivie leurs progrés et à lex upplaudir,
D’ailleurs—exeusez notre égoistue—sl me
purait évident quo le témoignage de sym-
pathiqueintérêt que nous leur donnons par
notre presence ent pour eux un CHCOUTIIYE -
meut précieux.

D'un autre côté, ce qu’il y u «le bon dans
Ces bANTNOUS, C’est qu'ils font connaître et
apprécier les différentes maisons d'educa
tion gue pous avons en co pays. fly à dune
pour celles-ci double intérêt à no pas Fura
d'exclusion dans l’adrnission du public : in-
térôt (les éloves et intérêt de ln Mnisut…

Pour mi part, jai une passion pour ces
exercices ldtéraires dans losquels j'étudio
le systémed'instruction suivi parles ditlé-
rentes inaisons d'éducation et jo vois une
preuve des talents ot de In capacité dus
élèves. Ausei jo ne me fais jumais faute dy
ussister. Jugez douce «de mon désapmnto
ment lorsque, après avoir ou le plaisir do
satisfaire mes goûts à deux de vus solenni-
tés ut n'être réjouisä lu perspuctive du
pouvuir applaudit, cette aunée encore, aux
succès du Sucré-Cœur, j'uppris que ma
condition—bieu invelontaire—do côlibatai-
to, me faisait compter au nombru des exe
clus !

Lo dépit d’abord, puis lu désappointe-
ment ont été les deux sentiments qui au
sont partagé ina mauvaise humour. Je mu
suis creuse In tête pour tâcher de décou-
vrit los ruisous qui ont pu motivor l’exciu-
sion de mes confrères du sexe masculin, ot
je vous déclare que ju u’ai pu entrouver:
peut-être en existe-t-il de valables, mais
Je n’en vois pue, lorsque tus autres commu-
nautés ne croiout pus devoir se renfermer
dans lu même exclusivisme, et surtout
loraquo le Ponsionnat dont il est ici ques
tion ne Pa pus toujours pratique.

Il est Lien entendu qu’en fosant cette
tomarque, qu’on voudra bien me purdouner
en faveur du motif honnéle qui en ost lo
mobile, ce n’est pas pour mui seul, munis
aussi pour les hommes d'un ge mûr qui
sont, plus que tous autres, en état de jugor
des progrès du l’éducation.
M. le Rédacteur, je n'aurais certaine-

ment pas prin la liberté do manifester cot-
te plainte, si mon regrot n’était pus devenu
plus cuisant à lu lecture dues bonnes choses
que vous avez rolutéua dans l'Ordre de co
matin au sujet du dernier examen du Su-
cré-Cœur, ut auclout si ju n'avais conçu
l'espoir qu’elle inciterait, par les bonnes
raisons sur lesquelles elle ost bâsée, les
excellentes Duinus de cu Ponsiounat à

 
UN SINCERE AMI D& L’EDUCATIUN.
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Une correspondance de M. Masse.

rivée de l’Empereur Maximilien à

l’intérôt de nos lecteurs :

Lu fondation du nouvel empire mexi-
cain u définitivement pris rang parmi
les faits accomplis. Depuis dimanche,
Maximilien ler cat en possossion du
sceptre ot du palais do Montézuuna.

Les dernières étapes de son voya,go
vers la capitale ont Été marquées par
un élan chaque jour plus grand, de la
part des populations. L'accueil qu'il a-

 

dépussé do bien loin, par oc

la jeunesse du nos collégee et de nos cou-

 Cyenaormetbea bon ven

J lui quo lui
réservaient l’uobla, Cholula, San Mar-
tiu el onfin Moxico même. Quant aux
bourgs échelonnés lo long de la route,
s'ila n’ont pus déployé d’hussi brillants
appr ets, ils out plus quo rivalisé avec
les villes sous lo rapport de l’enthousi-
name. Le mouvement de In casto indi-vnus que je signalais dans ma dornidro
lettre, u's fit que s'aflirmer ot dovo-
loppèr à chaquo pas davantage, tout
en preuant Un nouvoau caractère. L'es-pèce d'arméo volontaire qui s'était for-
Mée spoutauément à lu suite do la
berline impériale, à cessé de grossir ;
mais elle s'est pour ainsi dire relnyéo.
Par une entente qui révèle l'existence
d'un lien secret entro les diverses pou-
pluies, eclles ci ont pris À tour de rôle
les tonetions do gurdes du corps, à me-
sure quo le cortège travorsait les con-
fins de leurs régions respectives, On
u Été très frappé do lu régularité par-
faite avec Inquelle les escortes so relo-
vaient, chaque fois quo l’on passait d'un
district dans un autre, Les points les
plus déserts d'habitude se trouvnient
peuplés comme par enchuutement. Le
fait lo plus remarquablo en ce genre
d'est produit aux passes du Rio Frio,
dont les solitudes buisGes avaiout pris
l'aspeet d’un campement continu, adi.
rablement organisé. Ici, l'existence d’u-
ne discipline occulte était manifoste ot
In penséo qui nnimuit ces Innsses ré-
putées inoupables «do tout sentiment po-
litique s’est révélée d’une manière très
uctte dans cette exclamation d’un chef:
* Celui-ci est notre cmporeur et nous
tie permottrons quo personne y touche.”
La mêmo idée d’uno espèce do droit
direct et particulier sur le nouveau sou-
verain s’est invariablement reproduito
dans les exclumations dus Tudou sur
tout le parcours. Ce n’est pas“ Vive
l'empereur ! ” qu'ils crinient, muais tou-
jours “ Vive notro empereur.”
On assure, en effet, que la vonuo do

Maximilien est, pour eux, In réalisation
d'une prophétio légendaire, transmiso
depuis plusieurs siècles et quileur pro-
not une sorte de Messie, destiné à re-
lever leur race de son long abaissement.
Ce Messie est dépeint par la tradition
counme “ un homime blond venant do
"Est," portrait qui setrouve compléto-
ment porsonnific parl'emperour netuol.
On comprond sus peine l'effet Pane
parcillle coïncidunco sur l'esprit d'une
population qui doit, à I'nssorvissement
mêimno où on l’a tonue, d’avoir conserve
sx naïveté primitive.

C’est du resto à uno haranguo indi-
chute qu'est restée la palme, au inilieu
d'un déluge de discours du bionvenuo
qu’a dû subir lo nouveau souvernin, El-
le u été pronoucéu à Cuantislpa, par lo
chefdes indions du Naranjal(POran.
gerie) et jo ls ropraduis d'autant plus
volontiers qu’à ses autres wérites ello
joint celui do In brièveté.

* Notro cmporour hionoré :— "'u vois
devant toi cos pauvres lurliens, tes en-
funts, quisont venus te saluer ot to
faire suvair quo ta venue leur réjouit
grandement le cœur, parco qu'ils y
voient comme un arc-en-ciol qui dissi-
peles nuages do discordo, amoncolés,
parait-il, sur notre royaume. C'est lo
d'out-l’uissant qui l’onvoie ; qu’il to
donno des forces pour nous snuver.
Prends cette fleur. Vois enelle l’om-
blëmo de notre amour. Ce sont tesfils
du Narunjal qui Le lu donnent.”
Lu réponse de l'emporour à cotto

sitiple et poétique allocution, ot l'ac-
cucil puternel qu’il à fuit en toutes cir-
coustances à" ses onfants indions,”
montront qu'il comprend le parti à ti-
rer de co révoil innttoudu de lu nation
proprement dite,

Tout lo monde, il faut le dire, ne voit
pus les fuits d'un œil aussi enthousiaste. 

 vait trouvé & Cordovalet Orizaba a été

L’oligarchie qui u si longtemps gouver-
né le pays, de parle privilége qu’ollo
prétendait puiser duns en descendance
‘les premiers conquérants, pressent que
la fin de son règne est proche, Or, on
n'abdique pas suns que que dépit uno
prépondérance absuluo, dont on s'était
fuit une douce habitudo. Il y nara par
conséquent, Sur ce terrain, une lutto
plus'ou moins déclarée, mais très séri-
cide, ot que le gouvernement devra,
conduire avecun grandtact, pour trans-
former cn simple émulation à son pro-
fit co qui pourrait autrement devenir
un dangereux autagoniame du cnstes,

Pour le moment, tout lui sourit. Les
hautes classes sociales so gont jointes à
l'accueil populaire, avec un empresse-
ment dont il n’y avait pas epcore ou .
d'exemple dans l’histoire du pags. Elles 1,
n'ont mémo pas voulu attendre son’ en-
tréo solennelle dans lu capitale, pour
lui présenter leurs hommages. En arri:
vant, lo 11. à Guadualupo, il a vu venir
au-dovant do lui un cortége de trois à
quatro cents voitures ot de plusde mil-
le cavaliers, dane lequel figurait à peu

près tout co quo Mexico compto de no-
tablo par le rangou la fortune. Lo
coup d'œil était à la fois imposant ot
fécrique: les cames étalaient leurs plus
riches toilettes dans leurs calèches dé-
couvertes, ot les homines avaient pous-
sé jusqu'à ses dernières limites leluxe -
de montures et d'équipement équestre,”
ui est lo trait caractéristique du pays.
n a beaucoup remarqué, dans cette

démonatration spontance, In présence
do Mmo Santa Anna ct do plusicurs



   vAPEANNE
iautronindipidualité -marquantes, que

Yon s'attondait à voir rester à l'écart.
L'entrée en ville,‘qui s eu lieule len-

demain dimanche, avait un cäraotère
différent mais non moins significatif.
Tandis que le peuple propremont dit
faisait la haie sur les trottoirs, les bal-
cons ct los torrasses étaient occupés
par uno foule d'un autre ordre, plus
nombreuse et plus compacte encore. De
cette foule étagée, partaient per mo-
ment des vivats enthousiastes, auxquels
succédnit un silence presque recueilli ;
puis du haut des maisons tombait sur
le carrosso impérial une pluie de fleurs
effeuillées et de paillettes d'or. L’en-
semble de ces manifostations ne ressem-
blait enrien à co quej'avais vu jusqu'i-
oi, en matière de réceptions publiques.

:,Oe n’étaitni l'explosion d’un engoue-
mont passager, ni l’éclat d'une surex-
citation nerveuse, ni le transport d’une
allégresse auns arrière-pensée. On sen-
tait que, par réflexion chez les uns, par
instinct chez les autres, tous saluaient

. , dans cecor:ége, non pas l'avènetmment
d’un homtme, mais celui d'un avenir tout
entier. Les personnes familiurisées de-
puis longtemps avec les mœurs et le
tempérament mexicains m'ont confirmé
dans cette impression.

L’ornementation extérieure deman-
dernit elle seule toute une correspon-
dance, pour être dignement décrite.
Mais j'ai déjà cu occasion do le dire:
lea spectacles que je rencontre sur mu
route me frappent plus par leur scus
intime que par leur aspect superficiel,
et je sernis fort cmbaransé aujourd'hui
de récapituler les arcs de triomphe, les
trophées, les mâts pavoisés et tous les
autres monuments Iinprovisés qui bor-
daient le parcours du cortégo impérinl.
Ce que je puis dire, c’eat que l'ensem-
ble etait excellent et digne d'uve gran-
de cité en fête. Il y a d'ailleurs ici une
chose qui ne se retrouve que dans les
pays espagnole, et qui rchausse singu-
lièrement lo coup d’œil toujours un peu
monotone des  prépnratifs officiels cn
pareille circonstance : ce sont les ten-
tures appendues sux balcons, et vari-
ant depuis lu simple drap blane jus.
qu’aux plus riches broderies. Rien de
charmant come ce cadrede draperies
flottaut au vent par toute lu ville, et
duns lesquelles les riches familles dé
ploient un luxe non moins grand que
celui de leurs toilettes. Lu légation de
Franco avait tiré ingénicusement parti
de cet usage, en drapant son grand bal.
con aux couleurs nationales et ses bul
cons latéraux aux couleurs mexicaincs.

* Le reste de In façade était couvert de
festons ¢n mousse du pays, au milicu
desquels se détachaient des écussous à
initiales. Cette décoration, éclairéo le
soir pur des verres de couleurs et des
lanternes vénitiennes, a obtenu d'un
commun accord la palme du bon goût
et du bien réussi. C'était sans contre-
dit celle qui combinait su plus haut de-
gré etle plus heureusement l'effet du
Jour avec l'effet de la nuit.

En général c’est à co dernier que
s'étaient plus particulièrement atta.
chées les autres maisons marquantes.
M. E. Barron,—uu Crésus mexicain
qui mérite sa fortune par l'emploi qu’il
sait on fuire- avait masqué ss maison
sous d'unmenses transparents allégori-
ques, duns lesquols se trouvaient ingé-
nieusement syrubolisés le passé, le pré-
sent et l'avenir du pays. Le club alle.
mand ruisseluit, du seuil nu faite, sous
les flots d'une illumination qu'on pou-
rait appeler architecturule,tant elle ré
produisait minutieusement le profil du
bâtiment dous tous pes détails. Lu cu
thédrale, éclairée daus lo même goût
jusqu’au sommet de su double tour, se
détachait sur le cicl avec un éclat ma-
gique. La ville entièro d'ailleurs offrait.
vue de haut, l'aspect d’un immense ré-
seau de sillons lumineux, tant ln mani.
festation était générale dans tous les
quartiers. D’our l'upprécior à toute sa
valeur, il fuut se rapelor que Mexico,

, privée de charbon do torre, est par
contro coup privéo de gaz, et no dispo-
80 par conséquent d'aucune des fuciles
ressources qu'offre co mode d’éclairago
pour les réjouissances publiques.

Celles-ci se sont prolongées pendant
trois jours, avec suspension complète
des affaires et renouvellement de l'illu-
mination chaque soir. C'est seulement
mercredi que les rues ont commencé à
reprendre leurs allures habituelles, tout
en conservant une partie de leurs déco-
rations, qui ne disparaîtront quo par
degré. La part purement officielle dans
le programmedes fêtes s’est composée
d’un feu d’artifice tiré dimanche soir
sur la pluce du palais, et d’une repré-
sentation de gala Jonnéa lo lendemain
au grand théâtre. On a donnée la Ves
tale de Mercadanto, chantée un peu à
la grâce de Dieu, par les artistes quy
l’on avait pu réunir, et émaillée de deux
cantates de circonstance. Quaut au feu
d'artifice, il s offert deux grandes pièces
remarquablement belles : l’unc repré-
sentant la frégate Norura voguant sur
une mer de feu ; l’autre, lo château de
Miramar, reproduit avec une grande
vérité. Malheureusement, l’explosion
d'un mortier à fait deux ou trois victi-
mes etjeté un voile du douil sur la fin

¢ de Is journée.

Demain, le théâtre se rouvre pour
un grand bal doué par lc conseil mu-
nicipal. M. le général Bazaine en pre.
pare un autre pour ln semaine prochai-
pe dans lu magnifique résidence qui
lui seit de quartier-général ct qui se
prête admirablement aux splendeurs
'une féte de ce genre. Ce sera comme

Je bouquet do toutes les bienvenues of
fertes à Maximilien ler, duns son nou-
vel empire. Il apparteuait au comman-
dant or chef de l'expédition française
de clore la période de réjouissancesdes.
tinées à célébrer l'inauguration du
grand œuvre préparé par nos armes.

E. Massgras.

  ——

oo Correspondance.

M. le Rédacteur,
Si un hounéte homme ponvait venir

se mesurer avec M. Bellérase,—je rou.
gis de le dire—notre député, jo ne se-
rais pas cbligé de lui donner par lu voie
des journaux un dément: public ; mais
une fois pour toutes, au nom de mes a-
mis ct de la majorité du comté Laval,
je veux lui accorder assez d'importan-
ce pour lui répondre, et contrebalancer
ainsi effet que ses déclamutions théa.
trales pourraiont produire.
Ce nouveau Marchildon tient déci-

dément à mériter le titre que l'opinion
publique lui à décerné : dans sa vie po-
litique, même marche, ce qui peut être
le conduira au puits comme son illustre
prédécesseur.
Hier, le théâtre des exploits du mili-

{aire M. Bolleroso a 616 la purvisse de
St. Fra.-de-Salles,ou il s’attoudait à reu-
contrer des adversaires,—nos amis de
Terrebonne ;—mais comme jo vous l’ai
dit plus haut: un homme honorable
tient peu à diseuler avec co nouveau
Duu Quichotte.
Le discours de notre ferraillour n été

long et fastidieux comme toujours : des
cris d’énergumièno,du tapugo, des gestes
d’histrion, des poses impossibles, il y a-
vait de tout cela ; mais du bon sens, de
la vérité, tout ceci brillait par l’abson
ce. .

Voici l’exurde de ce discours, et ju-
geuns du reste par ce début: « Mes-
sieurs, s'écrin L-il, si vous aviez un lau-
rear qui fit des ravages dans vos
champs, qui jetât les clôtures par terre,
qui vous privât, vous et votre famille,
du pain nécessaire à In vie, en dévas-
lant vos moissons, et en fesant de nom-
breux dégâts sur vos terres, que foriez-
vous ? N’essuicriez-vous pas de l’en-
chulner ! Eh bieu, MM, mot, J'ai fuit
à M. Brown, ce tuarenu qui menaçait
de nous encornter, Ce que vous auriez
fait au tourenu qui aurait fuit des dégats
sur vos torres 5 je lui Dbridé, moi, mes-
sieurs. "”
Qu'en ites-vous, M. ie Rédacteur ;

que dites-vois, lreteurs, de la présomp-
tion du député du comté Laval, et de
l'exorde de son discours 7? Comment ap-
préciez.vous le moi de M. Bellerose 1
Est-il furt notre député, est-il bon
écuyer, un pou, otre militaire ? Hein,
N'est-ce pes magnifiquo ? M. Brownbri-
dé par M. Bellerose!

11 faut uvouer, d’un autre côté, que
M. Bellerose doit s’y entendre en fuit
de bride, car si j'ai Lonne mémoire,il a
Clé lui-même bridé plusieurs furs déja :
ainsi M. Cartier lui aurait fermo la bou-
cho cn p'eme Chambre, si nous avons
bon souvenir; puis, quelques jours
avant, il aurait été aussi bridé par ap.
proche un peu trop amicale d’une main
sur su figure ; au reste, tout cela ne fait
rien à la question ; co que nous devuns
consluter, C'est qu« M. BROWN à ÉTÉ
BRIDE PAR M. Bercrnose ! ! ! Mas-Cu-
nadiens, applaudissez done à ln victoire
de notre brave M. Bellerose !

lime semble que c'est inutile de faire
de tongs arguments peur Lure tomber à
plat les cris de virago dont le Comté
Luval se trouve à être l’echo forcé, car
le publie et les électeurs du Comté Lu-
val ont jugé depuis longtemps M. Bel.
lerose.

M. Bellerose peat c-iayer, tant qu’il
lui plaira, de relever su reputation com-
promise, et if uw ben fait de commencer
a bonue heure car ila de l'ouvrage à
faire; personne ne le tion! ra dans cet-
to vccupation, mais les électeurs lui
montreront aux polls qu'ils ne sont jus
ses dupes, et je sais que nos amis de
Terrebonue lui prouverunt qu’ils no lo
eraiguent pus uu temps des élections.

M. Bellerose, à bon enteudear, salut!
UN ÉLECTEUR DU COMTÉ LAVAL.

rrre Ane eteeatenmorearre +

Faits Divers.

—-Ce matin, à 9 heures, a lien la dis-
tribution des prix anx élèves du collège
Ste. Marie de cette ville. Ceite solenni-
té sera précédée d'une séanco ucudémi-
que dans lnquello le public nura vcca-
sion d’apprecior d’excellents essais sur
les littératures françaiso,unglaiso et ca-
nadicnue.

-—-Demain svir comn.snce, à la Salle des
Artisans, l’oxposition da grand panorama
de la guerre atnéricaino do M. Lnrue, qui
est antoncé. On s6 rappelle lo grand suc-
¢és que ce panorama a cblenuici los années
dernières. Il n’y n nuvun doute qu’il est
destiné À on obtenir davantage celte fois,
cur il u été considérablement augmenté de
tableaux qui ropiésenteut les batailles qui
out eu lieu depuis un an. Outre cela, M.
Larue à engagé vu des meilleurs humoris-
tes américains, M. Whiston, qui se truns-
forme en un grand nombre de porsonnn-
ges differents ot daus lesquels il se moutre
également bien. Le panorama est expli-
ué en anglais ot un interpréte est chargé
8 traduire les explicutions en frangais,—
Dans ces temps onl les amusements com.
mencent à faire défaut, c’est une bonne
fortune que l’arrivée de ce panorama. Aussi
nous ne doutons pas que tous nos lecteurs
se feront nae fête d'atter 1» voir.
Admisaions, 35 centr ; enfants. 15 cents ;

SÉYUR FéseVES, DO Cents ; midges réservés
pour ses cutants, 25 cents. Lue portes s’ou-
vriront à 7j h., et io rideau sera levé À 8;
heures.

—Le corps de musique du 30è régi-
tneut jouera au jardin Viger tous les
meicredis, de 5 à 7 heures.

—Nous appreuons avec plaisir qu’un
autre de nos artistes canadiens de Mon.
tréal, M. Moïso Saucier, doit partir,
daus le mois prochain, pouraller an
Conservatoire de Paris, perfectionner
les précieux talents qu’il possède pour
le piano. Nous uapplaudissuns de tout
cœur à cette décision qui ne manquern
pas de rencontrer l’approbation de tous
les amis de M. Saucier. Ce Monsieur a
des talents le premier ordre, et eu al-
lant les perfectionner à l’école des
grands muîtres, il accomplit un devoir
daus l’exécution duquelil ne manquera
certainement pus de rencontrer le suc-
cès.

—L'inhumation des corps des émi-
grés catholiques tués lors de l’acci-
dent du pont de Belaul à eu lou lundi
matin. Ils out été enterrés dans le ci-
mitière de lu Côte-des-Noiges. Le Rév.
Père Schneider officiait, assisté du Rév.
Messire Bardy, 
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“J=H%Daley, Eor., agent de ’6mi-
gration 4 Moutréal, M. ‘Meyers, son.,
M. Chapman, Consul de Prusse, et M.
Jorgensen, du département de l’émigra-
tion comme secrétaire, viennent d’être
nommés commissaires de lu part du
gouvernement pour voir eu réglemont
es affaires des émigrants qui ont subi

des perteslors du dernier accident &
Belæil.
—Dimanche soir, un petit garçon de M.

M. Boudrias, de Lachine, se noyait duns Jo
canal, vis-à-vis ce village. Le mêmejour
deux soldats qui se promenaient en canot
sur le [louve vis-à-vis la ville se sont uuasi
noyés.

—Il a eu, la semaine dernière, 130
décès dans la ville de Montréal : 108
parmi les catholiques, ot 22 parmi les
protestants.

—Un grand incendio u éclaté diman-
che 4 Hamilton, vers 2§ houres p. m.
La grande boutique à voitures de MM.
Edgar ot Melvillo a été entièrement dé-
truite par les flammes. Lu porte est ¢s-
timée à $100,000. Le montant des us-
surances s’élève à $15,000. Fnviron
100 ouvriers qui étaient employés duns
cette manufacture ont tous perdu lors
outils.

—Le Chronicle de Québec dit qu'on
u ressenti uno forte secousse de tren.
blement do terre vers sept heures ut
demio dans la soirée do samedi, à ln
Malbaie. Lu secousse u duré do sept à
neuf secondes. Daus celte partie du
pays la chose n’est pus nouvelle ; la ter-
re tremble plusieurs fois pur année, ce
qui fuit croire à Pexistence d’un ertère
éteint dans les environs.
—Une proclamation publiée dans lu

Gazette Officielle de samedi, amet le
comté de Bonaventure sous l'eif-t de
“ l’acte concernant In conservation de
la santé publique.” Cotte mesure est
motivée sur le fait que des informations
dignes de foi ont finit continitre que ce
comté étuit menacé d’une maladie con-
tugieuse ou épidémique. Il n’est pas dit
quelle est la nature de cello épidémie.
-—Le jour dela f'ête-Dieu, 11 Etuit

tombé tant de neige en Bohèmu, écrit-
on à lu Gazette de Vienne, que les liu-
bitants se renduient en traîneau à lu
procession.

—BSvciété Canadienne des menuisiers
el charpentiers de Montréal.

Dans lu seance du 5 du courunt il u
êté adopté uni article réglementaire par
lequel il est décidé qu'aucun nouveau
membre ne pourra être udinis dans lu
société sans avoir un certificut des mé-
decins suivants :

I. lL. Desrosiers, êcr.
pour le haut de In villo ;

M. Barcelo, écr.
pour le bas de Inville.

—A une assemblée des membres de
In Congrégation St. Michel, tenue di
mauche le 10 courant, les messieurs
dont les noms suiveut ont été élus offi-
ciers pour l’annéo courante —Préfet,
Augustin Buteau ; ler assistant, J. ite.
Dufresne ; 20d assistant, Magloire Da-
vid; secrétaire, L. L. Charbonnenu ;
trésorier, Charles Melocho ; chantre,
Arsène Bertrand ; sucristein, l”. X.
Beaudry.

L. L. CHARBONNEAU.

Secrétaire C. St. M.

— Nos dépêches de New-York en da-
te d'hier soir marquent Ja cote de l'ur à
2794 ot 280, celle du l'argent à 262 et
colle du change sterling a 303.

Mariage.
—Eu cetto ville, le 24 décembre dernier, À la

résidence du Révd. M. A. J. Bonurd, M Frédé-
ne Hap-E-Man, à Mademoiselle Suzanne S. A.
Mignault, fille unique de M. FEusèbe Mignault,
tous deux de cette ville.

M. Eugobe Mignault tenait autrefois 1 Hotel de
Montréul à Troy, N.-Y.

 

Décès.

—En cette ville, le 10 du courant, à la rési-
dence de Maxime Rocré, son gendre, M. Augus-
tin Perreault, ancien cultivateur de Lachennie,
À l’âde de 91 aus.
 

 

Voici un Fait qui vaut la peine
d’être publié.

VOUS QUI SOUFFREZ DE DYSPEPSIE,
LISEZ!

24, Rue St. Constant
Montréal, 11

MM. Devins et Bolton,
Messieurs,—Dans le cours des derniers onze

mois, j'ai souffert presque journellement d'utta-
ques sévères de dyspepsie, À un tel point que
c'était avec difficulté que je pouvais garder mes
vivres plus de vingt minutes.

Pendant ia nuit, je sentais un brûlement daus
In région du cœur et un grand abattement d'es-
prit, accompagné de fréquents maux de tôte et
d'obcurcissoment de la Tuo.

J'ai essayé beancoup de préparations cathar-
tiques sans en éprouver aucun soulagement
réol, jusqu’à ce que je me sois servi des ** Amers
doreu de Hubbel ": J'en ai pris quatre bouteil-
les, et depuis je n'ai éprouvé nucun malaise.
Après lo bien que m'ont fait ces ‘’ Amers,” Je

considère qu’il est do mon devoir de vous vffcir
mes plus sincères remerciements.

Signé, GEO. A. BANCROFT,
Collecteur.

"Juillet 1864,

UNE GRANDE FAUTE—II y à un grand
wmbre de personnes qui sont dans l'habitude
de prendre des pilules, sous l'impression quo ces
ilules où médecines qui produisent les plus vio-
entes décharges des cntrailles et causent des
douleurs excessives, sont les meilleures pilules
à prendre. C'est une grave erreur. Ces dou-
leurs sont le résultat des qualités Impures et
inertes de ces médecines et produisent l’itrita-
tion. Evitez de telles pilules et prenez les Pilu-
les Régulatrives du Dr. Radway. Prix, 35 cts.
la boîte. A vendre chez tous les pharmaciens.

Agents à Montréal : Devins et Bolton, Lam-
plough et Campbell, K. Oampbell et Cio., J.
Gardner, A. G. Davidson, J. A. Harte, 1. R,
Gray, F. Picault et Fils.

TÉMOIGNAGE LOCAL.
 

 

M. R. Draau, Chimiiste et Pharmacien, Rue
de la Couronne, Québec:

Monsieur,Je vous envoie le certificat aui-
vant, concernant l'efficacité de ln Surspareille
de Bristol :

Résultat d'une fièvre lente.—Je certifie que lo
10 mars 1860, mon fils, Agé de 0 ans, fut obligé
de garderle lit par cetto maladie. S'employai
les meilleurs médecins qui le prirent sous leurs
soins pendant deux aus, sans aucun résuitat. Le
printemps dernier, je commençai À lui faire
prendre de 1aSarspareille de Bristol: dès qu’il
en eut pris, une rapide réactionse fit sentir, ot
maintenant il peut marcher facilement. Je con-
sellle donc à tous ceux qui souffrent de maladies
semblables, l'usage de la Sarspareille de Bristol.

JEAN LACHANCE.
St Roch de Québec, 18 aohit 1863,

Agents à Montréal : Devins & Bolton, Lam-
plough & Campbell, K. Campbell ot Ole., J.
Gardner, A. G. Davidson, J. A, Harte, H. R.
Gray, F. Picault et Fils. 
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DIENNE,
LARSITT   
    
 

Apprentis demandés.
DEUX JEUNES GENS de 15 à 16 ans, sa-

 

chant lire et écrire, trouveront de l’emploi
comme Apprentis-Imprimeurs au Bureau de
L'Ordre. :

 

J. P, BELAIR, P=
FORGERON,

19,-Ruc du Champ-de-Mars,
Derrière l’Hotel Donegana,

TOUT en remerciant ses amis et sès pratiques
de l'encouragement qui lui n été accordé, les
avertit qu’il continue à tenir sa Boutique et qu’il
wa pns d’sutre place que l'adresse ci-baut mon-
tionnée.
H fuit, comme pur le passé, toutes espèces

d'OUVRAGES de FORGERON; 11 garantit
donuer vatière eatisfuction.

8 juillet. ot

Parmi le nowbre considérabledepersonnes
auxquelles on couseille l'Huile de Foie de Morue,
les trols quarts nu moins la prennent avec dé-
goût! Quelle est la mère de famille qui, admi-
nistrant ce médicament à ses enfants, no s’est
pag fait la reflexion que l'on devrait bien trouver
de quoi remplacer un médicament si répuguant ?
Le «désir si nnturol se trouve aujourd'hui rempli
par le Sirop ue Raifort iodé de Grimault, qui lui
vit substitué avec avantage et a reçu les témoi-
goi,rrs les plus flatteurs de toutes les somuités
médicales de Paris.—A guots à Montréal : MM.
Lyman, Clare & Cie., ct Devins et Bolton.

t1 mars. tm.

La temps la dira~Qui, c'est le plus certain mon
jan. Ce qui ne paraît pas certain aujourd’hui ser
ucirement dévoilé dans quelque temps. Nos certi-
tudes où incertilides seront décidées par le temps
qui ne manque jamais d’amenerla vônté où la taus-

 

seté du chaque chose. Depuis cing ans l’onguent
du Vermont et devant le public et le verdict de ce-
lui-ci à coastaminent été en sa faveur. Employez
voremède pour les douleurs intérieures et extérieu-
res ; il est garnntt.

JOHN I. HENRY & CIE,
Propriétuires,

303, Rue St. Paul, Montréal.

Si vous êtes mulade il est probable que le
germe de votre maladie se tronve dang l'esto-
mue. C'est d'un cstomac faible que provien-
nent la dyspepsie, lu laugueur, l'oppression daus
le diaphragme, In jnunisse, le mul de tête, les
muugces, l'affuil.lissement corporel, l'obgcurciase-
ment de la vue, les ardeurs de cœur, la conatipa-
tion, lu dyssenterie et une foule d'autres mala-
dies nfireuses. L'indigestion produit un sung
pauvre et détruit par là ln forceet lu vigueur du
système l'our redonner du ton à l'estomac et
pour le mettre en Stat d'expulser pour toujours
toutes ces maladies dangerentes et pénibles il
uv faut que persévéres dans l'usage des Amers
Allemande de Hoofland, prepurés par le Dr. C.
M. Jackson, l'hiladeiphie. 11 n'y a point d'in-
succès et de desappointement touchant leur effet
cnratif.
À vendre chez les divguistes etles marchands

dans chaque ville et village des Etats-Unis et
du Canada.

JF, HENRY & CIE,
Agents-Géuéraux pour le Canada,

303, Rue St. Paul, Montréal.

d'ilules Sucrées de Bristol —-Aucun cathartique
de famille d'u rmcrite où reçu autant de recon-
nuissance que les “Pilules Suerces de Bristol”
de In part des médecins où de celle des patients,
Les témoignages de leur efficacité et de leur
entière exeæption de toutes propriétes malfui-
sentes sont des autorités médicales les plus baa.
tes elles plus sûres. Leur grand mérite, d’après
ces témoins, est non-sculement de nettoyer l’es-
toemac cUles entrailles, tsuis encore d'obvier à la
uvessite d'une purgation continuclle, fon d'au-
tres termes, elles donnent du ton et nne vigueur
permanente À ces organes et leur permettent de
remplir leurs fonetious naturellement sans être
obliges de recourir & ce remide. Cette qualité
est de la plus butte importance. De plus, elles
ne reduiseut pus In force génerale, comme la
plupart des purgatils minéraux, et n'occusion-
nent pus par leur operation des douteurd ou nau-
sées. Klles sont done inappréciubles pour les
femmes, les enfants et les personnes Âgées —
Elles sout contenues dans des fioles et peuvent
être gardees sous tous les climats.
John F. Henry & Cle, Agents, 303, Rue St.

St Paul, Montréal, O. E.

 

FErpéricnce de trente années d’une vieille nou-
rice.—Le Sirop adoucissant de Madame Winstow
est la prescription d'une des meilleures médecins
el nounicea des Etats-Unis el a été employé pen-
daut trente ans avec une sûreté et un succès qui
no se sont jamais démentis par des millions de mé-
res et d’eniuuts, depuis l’entant d’une semsine jux-
qu’à l’hduite. Îl'eurrige l'acidité de l’estomac, ré-
gularise les entrailles et donne la santé à la mère
et À Penfant, Nousle croyons le meilleur et le plus
sûr remêde du monde, dans tous lus ens de Dyssen-
terie, de Diarrhée pour les enfants, provenant sou
du percement des dents où d’autres causes. Des di-
rections pour lu prendre su trouvent sur chaque
bouteitle, Aucun Sirop n'est véritable que celui qui
porte le fac-stunile de Ctntis & PERXINS sur une
des enveloppes extérieures. À vendre chez tousles
Pharmaciens. Prix, 25 cents 1a bouteille,

Eau de la Forilede Murray & Lannan—L>iv-
troduction de cetto délicieuse enu de toilette n
inévitablemest rendu iufericures les caux de
toilettes impures que l’on vend 8 ir los marchés.
y à vingt ans, vile à remplacé les extraits cu.
ropéens et les estences du sud, Inisannt derrière

  

[elle-mème ln véritablo Luu Je Cologne. Son
arome provient de tout co qu’il y à du plus délicat
en fait de fleurs ; c'est un excellent lavage pour
les dents et pour le teint, elle ne peut âtre ap-
prochée Comme il y no des imitations, mettez.
vous sur vus gardes

pide de Kadway, quand Î1 est appliqué à la par-
tie du corps qui est en proie à la douleur, agit
avec lu rapidité de In pensée. L'éclair de In pou-
dr: no frappe pas plus rapidenent les yeux que
l'action de ce remêde merveilleux arrôte le mal.
Si vous ressentez de la douleur, employez le Ré-
cupérateur Rapide de Radway ; en un instant
vous vous portcrez mieux. Que ceux qui souf-

frent du Rhumatisme, de la Goutte, de la Neu.
ralgie, de l'Euflammation, des Douleurs Bilieu-
nes, des Maux de Tète, de Dents et d'Oreilles,
appliquez le Récupérateur Rapide, et l'aise et
le comfort reviendront en quelques minutes. Si
vous avez In Diarchée, In Dyssentrie, les Cram-
pes, les Spasmes, los Maux de Gorge, l'Influen-
za, la Dypterie, le Croup, etc, employez nussi
lo Récupérateur Rapide.—Prix, 25 cents Ia bou-
teille. À vendre par tous les Pharmaciens et les
Marchands.

Le Temps éproure toutes choses.—Et ila prou.
vé que le Baume de Cerisier sauvage du Dr.
Wistar est le remède par excellence pour la
ruérison de 1a Toux, des Rhumes, des Brouches,
e l'Asthme, de la Pthysie, Maux de Gorge, Iu.

fluenza, et eufio, le plus importaut, la Consoup-
tion.

Ce qu'ils disent—Adressez-vous aux homaics
d'affaires pour les fuits certains. Lisez le témoi-
guage suivant d'un marchand.

Lagrange, N. Ÿ., 12 fév. 1861.

MM. Henry à Cie. Votre agent m'n laissé, il
a quelque temps, deux douznines de bouteil-

ea de l'Elixir do Downs. Je lcs ai toutes ven-
dues etj'en ai besoin d'autres. C'est la meilieure
médecine que j'aic jamais cue.

M, B. Romvson,

Paisque les marchands parlent cu sa faveur
et que les médecins la recommandent, elle doit
rosséder quelque vertu, Sa vente augmente tous
fos jours. Elle est garantie gudrir li toux et luvs
rhumes.
Johu F. Henry & Cie, Propriétaires, 303, Rue

St, Paul, Montidal, C. E.

Une nécessité.—Daus chaque maison est une
bouteille du Liniment du Vermont de Henry.
Une coupure, une brûlure, ua mal de dents qui,
sang cela ne serait guéri, l’est aussitôt, Un
hommesage doit prendre toutes les précautions
possibles contre les accidents, afin gue lo temps
le trouve constan:wint prot à rencontrer un re-
méde, Pour les maladies que guérit le Liniment
de Henry. voir l'aunonce dans une autre colon-
ne. À veudre par les Pharmaciens ot les Mar.
chands. Prix, 25 cents. John F, Henry & Cie, Propriétaires, 303, Rue
St Paul, Montreal, C..E. pr *

INSTITUTION

SOURDS - MUETS,
MILE-END.

ra leu lo 14 JUILLET, i DEUXheures, P. M.
11 juillet, 92

 

A LA

SALLE DES ARTISANS
Pendant NEUF SOIRÉES seulement,

COMMENÇANT

DEMAIN SOIR, 14 courant,
LE

Grand Panorama de
la Guerre de M. LARUE.

L'étonnant STRATO-PATETIOON, ou AR-
MEE MOUVANTEdu Théâtre Trémont, Boston.

La plus étonnante des imerveilies modernes,
consistant en ube comblnnison presqu'inexplica-
ble par laquelle 90,000 formes humaines, che-
vaux, animaux, vaisseaus, etc., etc., se meuvent,
uglssent et représentent d'une mnniére vivaute
les priucipales batailles, tant sur terre que sur
mer, do lu grande Révolution Américaine.

M. J. W. WHISTON,
Le plus grand HUMORISTE de la terre, ap-

paraîtra à chaque Exposition, et jouera “ WHIS-
TON'S OLIO OF ADDITIES,"l'une des Pièces
les plus amusautes et les plus comiques qui ait
Gté mise en scèue.

Admission, 25 cts. ; Enfante, 18 cts.; Siéges
réservds, 50 cts,
Une Exposition sera donnée Sumedi, & 3 hea-

res P.M., où les enfants des Ecoles publiques
seront admis pour 1U cents seulement.

Pour plus de détails, voyez lo l'rograimme de
chaque jour

D. U. LARUI, Ageut
18 juillet. 94

¢

NOUS venons de recevoir directement des
Sources de Suratoga une quantité de l'EAU
MINERALE DU CONGRES.

DEVINS & BOLTON,
Chimistes,

Près le Paluis de Justice.
Montréal.

93

 

13 juillet.
 

 

‘Voyages dePlaisir

LAPRAIRIE.
Durant les chaleurs de l'été, le Vapeur BEA4-

VER purtira de son Quai tous les LUNDIS,
MERCREDIS, JEUDIS et SAMEDIS, à 10 h.
A.M, et sera de retour à ? h. P. M. Les Dames
qui désireraient prendre la fraîche ot voir le
Pont Victorin, pourront s'embarquer à bord tous
les jours ci-dessus mentionnés. Il y aura un
magnifique Piano à bord, et de plus il y auru des
Demoiselles qui donneront un Concert vocal.

Prix du Passage, aller et revenir, 25 centins.
13 juillet nps 93

“ GRANDMARCHE.
Avis aux_Boulangers.
À VENDREun FOUR FRANÇAIS en FER,

dontla solle tourne pur une manivelle pour en-
fourner le pain, et qui se chauffe avec du bois et
du charbon, et son Pétrin en Fer avec roue et
manivelle qui pétrit In farine et fait le pain en
15 minutes, ce qui évite le coût do ln main d'œue
vre. Ce Four peut cuir 130 gros pains. Il est très-
économique sous le rapport du combustible. 1)
n'entre ni flamme ni fumée duns l'intérieur du
Four qui ge trouve chauffé par-dessus et par-
dessous par la fournaise. Il est le seul dans le
pays. Il a déjà fonctionné près de six mois avec
avantage.

S'adresser à
O. À. BRAULT, N. P.,

Rue Bleury, No. 3, Hanover Terrace
: 93

AVIS.
Vente par Licitation Volontaire.

SERONT VENDUS au plus offrant et dornier
enchérisseur, MARDI, le ? AOÛT prochain
(1864), à DIX heures de l’avant-tnidi, les DEUX
IMMEUBLES dépendant des Successions de feu
M, FRANÇOIS DUFAULT pir LAMARCHE
Tounelier, et de feu Dame MARGUERITE
DAUPHIN, son épouse.
La Vente se feru sur les lieux où sont situés

les dits Immeubles, savoir :
lo.—UN TERRAIN ou EMPLACEMENTsitué

en ln dite Qite de Montréal, faisant le Coin
des Ruesde l'Eau et Grant, contenant qua-
tante pieds de front sur quarante-huit pieds
de profondeur, le tout plus ou moins, sans
garantie de mesure précise, tenant par-
devantà la dite Ruo de l'Eau, par-derrière
aux représentante de feu Sir Jamos Stuart,
d'un côté à In dite Rue Grant, et d'autre
côté à l'houoruble Baron Grant, de Lon.
guouil, avec deux Maisons en Bois ct en
Pierre à deux étages ct uutres Hâtisses
dessus construites.

20.—Enfin, UN AUTRE TERRAIN situé en la
dite Cité de Montréal, sur le niveau de la
Ruo Visitation, contenant quarante pieds
de front sur quatre-vingts pieds de profon-
deur, le tout plus on moins, tenant par-
devantà la dite ltue Visitation, par-derrière
et d’un côté à Guillautae Lounon, et d'autre
côté à Aimé Sénécal. et saus Bâtisse.

Pour les Conditions, s'adresser à Mtre. J. H.
JOBIN ot P. MATHIEU, Notaires, à Montréal,
Rue Ste. Thérèse, No. 5.

J. H. JOBIN, N. P.
P. MATHIEU, N. P.

Montréal, 12 juillet 1864. cs-bps-93

LA FLEUR DE L’AGE ET LE SECRET DE
LA BEAUTE—La Fleur de l'Age ds Dubé,
une excellente Préparation pour la guérison des
éruptions, les postules, les rousseurs, les coups
de soleil, les rougeurs de ln peau,—un oxcellent
Article de Toilette. A vendre par

. A. G. DAVIDSON,
Central Drug Hall,

SECOURS DANS LA MISERE.—CULEXI-
FUGE, Ia soule Préparation infaillible pour
prévenir les attaques de mosquitos, ete.—Inap-
préciablo pour les parties «le pêche, les Pic-Nics,
etc. Préparé sculement par

A, G. DAVIDSON,
Chimiste,

Central Drug Hall,

“ SAVONSDE TOILETTE, en grande varité,
au

OENTRAL DRUG HALL;
Vis-à-vis l'Eglise Paroissiale.

EPONGES, PEIGNES, BROSSES, ete, etc.,
au -
LL CENTRAL DRUG HALL.
AMRROISIE DE REEVES POUR LES

OHEVEUX—un Article élégant et précieux
pour arranger les Cheveux, contenantlas qualie
tés d'un stimulant puissant pour faire pousser
les cheveux. Elle rend les Cheveux soyeux et

13 juillet,

 

 

 

 

 

     
 

Vente par Encan.

““Par L. DEVANY,

LE Soussignd a reçu instruction de vendre
OE MATIN,le 13 courant, à la Résidence, 477,
RUE LAGAUCHETIERE, (Coin du Beaver
Hall), Suen uns des articles de MEUBLES
de MENA E, consistant en: Table de Centro
en Anjou couvorte en Marbre, 2 Sets de Cham-
bre à Ooucher, plusieurs Matelas de Crin, Ba-
guettes pour Tapis d’Escalicrs, Ustensiles de
Qulaine, Oouteaux, Fourchettes Quillers, otc.

K3"Vente à DIX heures.
DEVANY,L

Encanteur.
94

VALISES.
Le soussigné a l'honneur d'informer ses amis

et le public qu'avec son DEPOT de LAMPES à
HUILE de OHARBON, il à constamment en
malus un Assortiment de VALISES, PORTE.
MANTE AUX de VOYAGE, etc., dans les der-
niers gouts.

Jolies VALISES SARATOGA et VIOTO-
RIA. du dernier fini, pour Dames.
VALISES POUR PAQUETER, de toutes di-

mensions, constamment es mains.
—AUSSI—

SOUFFLETS pour FORGERONS, en forme
circulaire ou longue, en mains ou faits sous le
plus court délai.
KG"Venez voir avaut d'acheter ailleurs,

EDWARD PERRY,
Dépôt de Valises et de Lampes,

161, Rue St. Paul,
89

 

13 juillet.

 
 

 

4 juillet,
 

“DEMANDES.
QUATRE BNNS OUVRIERS FERBLAN.

TIERS trouveront de l'emploi permanent en
s’adressunt à MM. CREVIER & POITRAS, 28,
Grande Rue St. Jacques,

AVIS.
W. SCOTT & CIE.

PHOTOGRAPHES,
AYANT reçu plusieurs Commissions pour

preudro des

Photographies de Monuments au Cime-
tière du Mont Royal,

Ont le plaisir d’annoncer qu'ils : 6 proposent de
prendre prochainement un jour pourcet objet:
en sorte que les personnes qui auraient besoin
de leurs services, peuvent faire application itm-
médiatement.

Is ont aussi été engagés pour prendre des
Vues de SL, Lambert; ils seront heureux de pren-
dre en même temps toutes leg Commissions pour
cette localité.
KO"Pour termes, etc, s'adresser à leurs Salles,

66, Grande Rue St. Jacques, ou au Dépôt Artis-
tique de SOOTT, Carré Victoria.

80 juin.

ajm-89
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“PERDU.
En cotto ville, hier, entre 14 h.et 2h, P. M.—

de l'Hôtel Richelieu & 1a Banque de Muntréal—
M. Charles Ouimet, Percepteur du Revenu jour
le District de Terrebonne, à perdu un paquet
contenant 3981, dont $60 en or, enveloppées
dans un bordereau marqué de sou nom.
Une récompense très généreuse sera donnic

à la personne qui rapportera cette somme au
Bureau de l'Ordre, ou à MM. Gularneau et Roy,
ou à M. Gédéon Ouimet, avocat.

ALLAN MORISON GIF,
Viennent de recevoir par lo

“DAMASCUS,”
Actuellement au port,

CHAPEAUX D’EENFANTS, daus les dernicrs
goûts,

FROCS D'ENFANTS, PELISSES et MAN-
TEAUX, COLLETS et COLS de PA-
PIERS pour Dames, GILETS MARSALA
pour Dames et Demoiselles, ete. ete.

SURTOUTde DRAP KNICKERBOCKERpour
Gnrçons, de 128. Gd.

Dix douzaines de OHEMISETTES de DRAP
pour Dumes à 12s. Gd.

Vingt douznines de JABOTS de CHEMISES, à
moitié prix,

Uno quantité de MOUSSELINEtravaillée. au-
dessous duprix coûtant, et des lots d'autres Mar-
chandises au

Central Outfitting Warehouse,
208, RUE NOTRE-DAME,

Quatrième lurte-Est de l'Egliso Paroissiale.
27 juin. 87

NOUVEL ETABLISSEMENT

PROVISIONS
ET DE

BOIS & SERVICE
De toutes especes et qualites.

 

 

 

Les Soussignés désirent informer leurs amis
et le public en général, qu'ils ont transporté leur
Etablissement de BOIS de SERVICE au No. 50,
RUE ST. PAUL, PORTE VOISINE de l'E-
GLISE BONSECOURS, ou i's tiendront cons.
tamment en mains un nssortiment général de
Bois de Service, consistant en MADRIERS de
toute épalsscur et qualité, PLANCIIES, BAR.
DEAUX, TRINGLES, LATTES, ECHELLES,
RAMES, et géneralement tout ce que l'on peut
désirer dans cetto ligne de commerce.

ls ont aussi ouvert, sur le mdme terrain, un
Magasin considérable de PROVISIONS de tou-
tes sortes, telles que FLEUR, LARD, BEUR-
RE, AVOINE, SON, GRUE, et do toutes les
NOUVEAUTES des MARCHES voisins, aux
Prix les plus réduits possible.

Ils achèteront tous lea Produits qui leur
seront offerts, aux plus hauts Prix du Marché, et
se chargeront en même temps, de la Ven-
to & Commission de toutes Marchandises que
l’on voudra bieu ieur contier.

LEON HURTEAU & OIF.
Montréal, 7 juillet 1864. am-91
 

T. B. PACY,
25, Rue St. Laurent,

A EN MAINS:
Faulx de Moore à Dos roule et

rivé,
Do de Higgins
Do do Rixford

Faucilles de Cas-steel de Fox
Manche de Faulx,
Rateaux à Foin courbes et droits
Fourches pour Foin, Paille et
Manure

Bêches, Pelles, etc,
Qui seront vendus à Bas Prix pour Argent corp-

 

UN JEUNE HOMME parlant les deux lan-
gues, pour un Magasin de Bijouteries.
De bonnes recommandations seront exigées.
S'adresser à

R. SHARPLEY. Block de Crystal, Rue Notre-Dame,
6 juillet, à-90

 

doux. tant, au
AG. DAviDsON.| NOUVEAU MAGASIN DE FERRONNERIES,

entra,ee,Armes. ini 25, Rue St. Laurent. ss

13 juillet, 98 we
DEMANDE, Pensionnaires demandés.

 

UNE DAMEde cotta ville, qui tient une Maison
de Pension Privée depuis plusieurs années, désire-
rait avoir de bons Pensionnaires.—Ses Prix sont
modérés. La Maison est Au centre des affaires. S’adresser à ce Bureau.
6juin. 7%

  

MAT, JAN
  

NARD,
Nouvelle Manufacture Canadienne

 

Coin des Rues CRAIGet St. LAUR
MONTREAL,

CEROUEILS BN METALAQ. a
NOIR, PAIN ET H0IS BASEOT ER

PRIX MODERES
Ordre reçu avec reconnaissance

avec promptitude, Hee et exécueK7"Seule Mnisou Cunndienn
grand pied. RLRésidence au-dessus du Magasin
30 juin. ‘

ENT,

fm-Ba

SH MAY & OF
SUCCESSEURS DE "

COSI & May
274, RUE ST. PAU,

Vis-à-vis leur Ancien Maguste, ’

VIENNENT DE RECEVOIR
LEUR

IMPORTATION DE PRINTEMps

Diamants ct Etoiles pour Vitres,
Huile de Graine de Lin bouilli et

cru de Blundell,
Peinture blanche de Brandram,

Frère & Cie.—Meilleure, N'0,
1, A. B.C.

Mastique Anglais ct Americain,

 
‘(Vernis pour le corps des Voi.

tures,
Ainsi qu'un Assortimeut cotisilérahile de

COULEURS SECHES
Qu'ils offrent en Venteà

PRIX RAISONABLES,90 iui
20 juin. 45

Te > 4 8KEMP&CIR
212, Rue Notre-Damo,

Qme Porte Est de l'Eglise Pa

VIENNENT de tnire munutne
COND LOY de

DE Ya. td. CHAQUE,
On les reconnuit pour être les mieux faites et au
meilleur marché que Toutes celles qui ont jams
eld otlertes au police
KEMP & CIE ont aussi en mains quelques

DOUZAINES de- CHEMISES de SOIE; Prix
ordinaires, 125, Gd. qu’ils ont marqué à Te. id;
ellee sont trés-convenables pour l'ête.

KEMP & CIE,
(2e Porte ÿst de l'Eglise Paross-iale.)

N.B.-—Un complet Assortiment de COLLETS
D'ACIER et COLS, garantis propris au lavage.

17 juin. 84

AVISAUX PERSONNES
QUI DESIRENT DU

CHARBON

GALLOIS ANTINAUTE,
DE LA GROSSLUR

D'UN ŒUF, D'UNE NOIX QU EN GROS
MORCEAUX.

*

troiseiale,)

turer on SE.

LES soussigués sont prôts à recevoir et à exé-
cuter les Urdres pour le service des différentes
espèces de CHARBON ci-humt nommées, qu'ils
peavent en toute coufiance 1Ccnemander au pue

blie comme étant égales sons plu-ieurs rapports,
et supéricures,sous plusieurs autres.à l'A nlhraci-
te Améticnin. Nous pouvous lice. cela d'apres
notre propre expérience, ayant été, pendant ies
quatre dernières années, les seuls importateurs
de ce Charbun en Canada.

JANTES & CIE,
26, Rne St, Nicholas

atu-36

MANUFACTURE
S. R. WARREN,

ORGUES WEGLISES,

eoCora©
Coin des Rues St Henri et St. Joseph,

MONTREAL.

23 juin,

HARMONIEMS

 

Le soussizné informe respectueusement le pu-
blie qu'il est prôl a recevoir toutes les Com
mandes dunt on voudra bien le favoriser pour
ORGLES PEGLISES, HARMONIUMS et ME-
LUDEONS; se8 Instruments sont sans rivaux
pour Ia puissance et la “ re.ur du son, Ainsi que
pour l'excellence du tinvail,

S'etant occupé peudant plus de 33 nna de la
facture des ORGUES D'EGLISES. et ayant
introduit plusieurs améliorutions qui, aujour-
d'hui, ne se trouvent quo dans les Instruments
qui sortent de sa Manufactpre, il est certain que
son Quviage donners de plus en plus sutisfacton
aux personnes qui réclameroit ses services, et
les ordres qu'il recevra seront cxdcutés avec
promptitude etl'exécution ensern [rréprochatie.
Le succès de mes affaires me perinettant de

donner de l'accroissement à la facture de mes
Instiuments, je pourrai désormais offrir aux
personnes qui m'en feront ia demande, soit des
Orgues, soit des lurmoniums, à de MEILLEU-
RES CONDITIONS queles autres Facteurs.

 

Harmoniums ot Mélodéons,
10 MODÈLES DIFFERENTS,

Prix—De Su0 à 5400,

Toujours en Magasin et à vendre on grua ot en
détail.
Un grand Assortiment de magnifiques Instru-

ments, dont les Boîtes en Bois de rose, sont re-

| marquables par le fini et leur goût exquis.

Mos nouvelles Orgues-Harmoniums, avee 3

claviers, 12 jenx et | pedalier d'une Octave et
demie, sont les meilleurs instruments pour rem-

placer les grandes Orgues d'Eglise, ct les Musl-

clens s'accordent à déclarer que ces nouveaux

Instruments sont parfaits. ;
Circulaires, Liste des Prix, Conditions, etc-

etc, envoyées à toute personne qui en fera Ia

cea sande,
La garantie cst donnée que tous les Inatru-

ments donneront wne entière satisfaction à l'a-

heteur,
¢ 11 y a toate securilé pour les Instruments en-

voyés au dehors ; 118 Bont soigneusement em-

ballés et ervoyés a quelque distance que ce ris
RG"J'ai tonjours en mains quelques ORGL

prôts à être mis en Vente WARREN,
s.R. Montage 11 juillet.
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gen Minérale de St. Léon
ndes sane-cesse cruiséantes chaque
te Eau justement célèbre, est une
ble de ses vertus médicales et jo

P i r toutes les nutres Kuuxauit
: supdrlorith Emportées. Commuage mési-

indie est recommandée par les premières uu-
che dela Faculté du Canada, ot comme breu-

tats frafchissant durant les grandes chaleurs
= a pus d'égale. Pour Vindigestion,

io 1a constipation et autres maladies
ls 8720Pesage sance qu'elle régularise les en-

dein et communique de la vigueur à toutle

IPRS:dre au Dépdt GLASGOW DRUG
L, 268, Rue Notre-Dame, ot dans In plu-

HAL des M s—Prix, i0d. le

Gallon.

(DE DE CITRON.—Pour lu production
de d'une délicieuse Limunade, précieuse

pvulides et les voyageure dueant les

l'été. À veudre seulement au GLAS-
Hull —brix, 25 cts lu bouteille

ES dema
40 da cel

fini jndenin

de l'été, elle

agnalus de Fruit

instaus
we les i

chalenrs de
gow DRUG

PLUIDE DE MAGNESIE FINE—egale en
iit ¢1 en force d n'importe quel aruele ine

né —Prix, 26 ets. ln boutellle.  Prepuré seu-

ora GLASGOW DRUG HALL.

pURS BRANDY et VINS de PORTE ot de
SHERRY.—Pour objet médical seulement.—

wu GLASGOW DRUG HALL.

YA? T 3 ANGLAIS. — UnSAVUNS do TOILETTE ANG
iment considérable vunant d'etre reçu.

Ai CR LASGOW DRUG HALL,
Vis-à-vis le bureau Ju Wilness,

268, Rue Notre-Dame,
87

iie ==

PENSION.
x TROIS MESSIEURS respectables

DEUXChie necommodés d'une PENSION el

5 np LOGEMENT, avecl'usage d'une Entle, dans

une des meilleures localités de fn ville. S'adresser

au No, 46, Rue Bieury, com de lu Rue Lagnu-

chelière.
2 jun.

“AuxCommissaires d’Ecole.

17 jul.
_—_—_

su

i ce : * North3 soussigné vient de recuroir par le + Nort

Aon fs grande variété de LIVRES

pour donner eu RECOMPENSEaux Examens

prochains. CHARLES PAYETTE,

142, Rue St, Paol.
8830 juin.

PETIT MANUEL
bE

L'APOSTOLAT DE LA PRIERE,
Par te Révd. P. HI. N'amière, SJ.

lète édition canadienne d'après In Ame édition
française, publiée avec l'approbation

deMgr. l'Evêque de Montréal,

=

Joil rulume in-18 sur bon papier.
Prix en détail, Broche...….….........124 cts.
“ #“  Curtonné..….………..….....lb5

Gaufré d fioid.......,20 &
‘Fitre doré et Vignette
sur plattres convenable
come livre de prix..25

Une forie reise cst accorude à ceux qui
prenueut en gros.
En sente chez les Editeurs J -18. Rolland &

Fils et chez lea libraires de Montreal et de Qué-
bec.

J.-B, ROLLAND & FILS,

ut

“
  

“

st

MAGASIN DE FERRONNERIES,
ENSEIGNE DU MART AU,

 

Au No. 112, Rue St. Paul,
Coin de la Place Jucques- Cartier,

Ferronneries el Poeles,

LE NOUVEAU POELE de CUISINE “CA.
NADA?"pour Charbon et Bois, original et pa-
tenté. Il a été coulé expressément pour le
Marché de Montréal. Un Poële ses plus éco-
nomiques, prenant la place des “ STEWARD”
“imitation STEWARD” et TRIUMPH, ainsi
tie

! LEMPIRE STATE, VICTOR, PRIDE OF
CANADA, TEXANA de toute grandeur, POE-
LES DOUBLES de toute sorte, ainsi qu'un As-
sortiment général de FERRONNERIE,

G. LEPAGE.
ler juin, UT

  
COMPAGNIE DU RICHELIEU,
LIGNE JOURNALIERE DE VAPEURS DE LA

MALLE ROYALE
XSTRE

Montréal et Québec.

Le Vapeur MONTREAL, Gant. P. E. Cotté,
partira pour Québec CE SOIR, à SEPT heures
PM. precisee, nrrêtantaux Ports intermédiaires.
Le Vapeur EUROPA, Capt. J.-Bte. Labelle,

partira pour Quétee DEMAIN SOIR, à SEPT

heures P. M. précises, arrôtant aux Ports inter-
médinires.

Prix du Passago:
Premiere Classe. vou ssssssseceuce veu $LOU

Seconde Classe ........0.0000<000000.. 1.00

Repos et Chambres extra,

Pour autres informationsg'ndrezser au Bureau,
29, Rue des Cormmiasaires.

J. B. LAMERE,
Agent-Général.

67

.

MM, J, FOURNIER et Cie, 42, RUE ST.
PAUL,informentle public qu'ils ont en mains un
nouvel assortunent de Marchandises arrivées de
France par le navire ? +‘ Eaglet ** dunt le choix et
la qualité ne laissent rien à dérirer.
300 barriques Vins de Peaupolais, Macon, Bor-

deaux, Sauternes, Chablis, St. Emilion, ct
un grand choix des meilleurs Vins de Bour-
Bogne.

100 caisses du Grand Cru de Volnay (Bourgo-
Ene) en caisses de 25 bouteilles,

<0 Caisses de Cognac Brandy extra, Salignne et
Gie., en carntes, année 1525.
.Sucreys, Port, Burgandy Port, Gin do
Kuyper en pipes et demispipes, caises rou.
fea et caisses vertes,

35 pipes, § pipes et { de pipes Cognacs Brandy
re qualité.

caisses Cognacs Ire qualité.
bouteilles vides à Cidres, Cognacs, Clarets.

0 Capsules rouges, vertes et blanches.
23 Machines à capsuler.

J. FOURNIER& Cre.

Nouveaux choix de Zince et d’Ustensiles de Cui-
sine. Sceaux, Bains de siége, Cuvettes, Bains de
pieds, Sets de Chambre & coucher. Cafet'ères fran-
ties.Pots au feu. Arrosoirs à $2 la pair, vendux

t la pièce et à la douzaine. 40 00 d'économie sur
Qules aures fabrications et supérieure à toute autre
!mportation,

rrivces par i? «¢ Eaglet. ”*
J. FOURNIER & Cix.

Nouveaux Vorres d'Ornementation, Dentolles,
i ousselines sur Vorres Je couleur de toutes sortes
© desing et de tous prix, vendusà tant le pied,
as compétition sur le marché, employés par lo5 rand-Tronc et par toutes les
\ ons du Canada y fecommandes par tous Jes archi-
puces de Montreal où sont déposés des échantil-88. Arrives par I? ¢ Eaglet.

J. FOURNIER & Cir.

our Fleurs Artificielles: Fleurs etFeuilles détachées vendues à la grosse aux prixies
plus odérés, recommandés aux modistes & cettede © cl aux dames qui veulent s’amuser & monter«à fleurs en bouquets de table ou de toilette.

J. FOURNIER&Cr,
212, RueSt, Fags

 

grandes administra.

. Matériaux

30 mai,

  

LEE VUS

 

SEMI-QUOT
CA: Cac UN
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dans une cam e. Les meilleures ré ces 2e-
runt fournies, —S’adresser parletire où verbale-
montau bureau de ce journal & * Institutrice.

juin. ‘
Ly i

AVIS.
Von m= TETE

AVIS est par les présentes donné que Ja So-
ciété ci-devant existant catre ROBERT ,0.
JAMIESON et THOS. S. DOUGLAB,tou deux
de Montréal, Manufacturiers et Marchands de
Vernis, svusle nom de R. 0. JAMIESON & Cie,
à été dissoute, de consentement mutuel, lg 17
Juin courant. : :

Toutes dettes dies à la dite Société seront
reçues par le dit K. C.JAMIESO?!, et toutes ré-
«lumations contre la dite Société devrontlui être
présentées pour règlement.

(Signé,) R. C. JAMIESON, |
T.S. DOUGLAS.

Montiénl, 17 juin.

R. C. JAMIESON euntinuera les affaires a
sou propre compte, sous lc nom de R. C. JA-
MIESON & CIE.

ATTENTION!!!

1.E soussigné ayant appris que des personnes
fuisnient cliculer le bruit qu'il ne tenait plus de
CORBILLARDS, s'empresse de détruire cette
fausse rumeur, ©t que loin d'abandonner ce
genre d'affaires, il n lo pluisir d’Annoncer au pu-
blic qu'outre ses anciens et superbes Coruillncds,
il en n de TRES-MAGNIFIQUES et ABSOLU-
MENT NEUFS, qui sont superlatifs nux pre-
miers par le fini et In richesse. UN BEAU
PETIT CHEVAL BLANC, corduit par un
Conducteur richement habillé, sera atielé au
PETIT CORBILLARD que tout le monde re-
garde comme le plug joli qui ait 616 vu en cette
ville.

I! a nugsiouvertun MAGASIN de CER-
OUEILS,où l'on 1rouvern constamment tou-
tes sortes de Cercueils en Fer et en Bois, Guts,
Crêpez, ete, Marbres pour Tombes et Inscripe
tions aur Planches.

l'rix du beau Corbillard avec deux Chevaux, $6.
X. CUSSON,

69, Rue St. Joseph,
8 juin. 80

GRANDEEXCURSION
A LA

Célèbro Rivière SAGUENAY
ET AUX

Bains de Mor
DE LA

BAIE MURRAY. CACOUNA ET
TADOUSAC,

 

 

 

 

   
COMMENGANT

MARDI, Li 28 JUIN,

LE magnifique Vapeur en Fer, le MAGNET,
Cnpt. FAIRGRIEVE, (voyageant en connexion
avec les Vapeurs de la Compagnie da Richelieu),
laissera le Quai Napoléon, à Québec, tuus les
MARDIS et VENDREDIS, pendant la Saison, à
7 heures A. M, pour la RIVIÈRE SAGUENAY
à la BAND HAÏ HA! arrêtant à la BAIE MUIt-
RAY, RIVIERE-DU-LOUP et TADUUSAC.
Les TOURISTES et les INVALIDES pourront

jouir de la brise rafraîchissante et précieuse ainsi
que des scènes pittoresques du bas St. Laurent, et
éviter l’ennui de trans-embarquement, attendu que
le Stcamer se rend dircetement à la Baie Murray,
à ln ppivière-du-Loup, a Tadousac et à la Bale
a! Ha!

 

Aucune dépense ni inconvénients dans le chan-
sement de Bateaux à Québec; car les Vapcurs
sont près l’un de l'autre.
Ce inaguifique Vapeur est divisé en Comparti-

ments non -uccessibles à l’eau ; il est très-puiesaur
et équipé parfaitement pour I sûreté des l’assa-
Gers et réputé êlre uu des meilleurs Bateaux pro-
pres & la mer. 11 possède de grandes CHAMBRES
très bien meublées et supérieures à celles de tous
les Bateaux naviguant dans les enux canudmnnes.
Des BILLETS de RETOUR pour lu Saison

peuvent être oblenus aux Taux suivants, bavoir:

Montréal & Murray Bayet retour... …...$6.00
“ it In Riviére-du-Loup et retour... 6.00

ñ Tndousac et retour ..….……...... 80
à la Baie Ha! Mu! et retour . 9.00

(Repas et Chambres extra.)
Toutes informations peuvent être obtenues, sur

vpplicativn, à C. l’. MUCKLE, aux Hôtels, et au
Bureau du soussigné, 21, Grande Rue St. Jacques.

ALEX. MILLOY, Agent.
23 juin. 36

LA DELAI1
ENCANTEURS

ET

“

“

202, RUE ST. PAUL,
(Près de la Douane,)

MONTITSAX.

MM, C. M. D. & Cie. reçoivent constamment
des Ktats-Unis des Consignations considérables
de MAROHANDISES de PREMIER CHOIX,
telles que MARCHANDISES SECHES, MA Ht-
CHANDISES de GOUT, BOITES et SUU-
LIERS, EPICERIES, etc, qu’ils vendront à

L'ENCAN PUBLIC,
Par Catalogue, à leurs Ventes Hebdomadaires
régulicres,

Des Catalogues et des Avis seront envoyés
aux Marchanda par tous les Canadas, une se-
Maine précédant le jour de In Vonte. Les affui-
res scront conduites d'après le système des pre-
mières Maisons d'Enenn de New-York.
Nous sollicitons une consignation de toute

©spèce d'Articles et Produits que nous vendrous
aux meflleurs avantages et à des conditions
modérées.

Onfait des Ventes de Propriétés, Foncs, etc,
Lors la ville.
23 juin. 86

LIVRES NOUVEAUX.
Retraite de Dix jours, à l'usage des Reli-

gicuses ct dea Protres qui les dirigent,
par M. l'Abbé Gobaille, 1 Vol. in-12
broché ……. tons veu000s

La Religieuse dans la Solitude, ou Re-
traite Spirituelle selon les Exercices
de St. Ignace pour les Religicuses, par
le P. Pinamonti, 1 Vol.in-12 broché. .

L'Apostalat de la Prière, par le R. P. Ra-
mière, } Vol. in-12 rell6,...........

Instructions sur la Pénitence, par M.
l'Abbé Gridel, 1 Vol. in-12 relié...

Au Ciel on sc reconnaît, Lettres de Con-
solätions écrites par le R. P. Blot, 1
Vol, ine18 broché...

Les Auxillatrices du Purgatoire, par lo
mbme, [ Vol. in-18 broché ......,...

Le Bon Curé au XIXo Siècle, où le Pré-
tre considéré sous le rapport moral et
social. par M. l'Abbe Dieulin, 2 Vols -
in-K reliés... coca ecsa cesse 0000

Trésore de 1a Prédication, ou 1a Doctrine
du Catéchisme du Concile de Trente,
expliquée et commentée par des Tex-
tes de l'Ecriture Sainte, etc , ete., par
M. l'Abbé L. M. Pioger, 4 Vols. gd. 8
bruclién...e…sas0ss0- 00006

La Traite des Blanches, par Moléri, 1
Vol, in-12 broché.. ..…..…….….…….……...

Six Mille Livues à toute Vapeur, par
Maurice Sand, 1 Vol. in-12 broché ...
En vente chez
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FABRE & GRAVEL,
31), Rue St. Vincent.

9

 

23 juin, 86

A L’ANCIENNE PLACE.
STATUAIRE,

35, RUE NOTRE-DAME, 35.

M. CHS. CATELLI, tout on remerciant Mes-
sieurs du Clergé en particulieret le public en géné-
rul, pour l’encouragementqu’il en à reçu, les aver-
tit qu'il vient de recevoir de nouveaux et beaux
MODELES de Statues en Platre eten Ciment patanté.
Tout ordre sera exécuté avec promptitude et à

desprix qui défient la concurrence.
juin. 87 

 

MARCHANDS A COMMISSION,|

.UNB Famille respectable à besoin d'une bon-
ne SEVANTR capable de faire l’ouvrage d'un

vain. §'adresser au.No. 17, Rue Dorchester, entre
_{ los Rues St Denis et Sunguimer,_
 

QUINCAILLERIE, POELES.

Be

 

SANCER & FRERE,
Coin dos Rues St. Paul et St. Gabriel

Les soussignés auront toujours en mains un
Assortiment complét et bien nssorti de FER-
RONNERIES et QUINCAILLERIES ct de tou-
tes sortes d'OUTILS pour Entrapreneurs, Me-
nuisiers, Charpentiers, etc. l'OELKS de OUI-
SINR detoutes sortes, entr'autres le “ Victor,”
te “ Queen's Choice,” et le “ Pearl,” qui, tous,
donneront entière satisfaction ; Peintures do
tentes couleurs, Huiles, Vernis à Meubles et à
Voitures, Thérébentine. ainsi que Vitres de tou-
Les grancleurs vt coapees a ordre.

SANOER& FRÈRE.
55

VIN
CLARET ET SAUTERNE

Ex Larket Huron, de Bordeaux.

16 juin

LES soussignés reçoivent daus le moment leur
Supplément vrdinnire do VIN CLARET et SAU-
TÉLNE, de lu Musson B. Lacombe, Candez et
Gizan, etles disposcront a des Prix trés-réduits.
La pureté des Vins de cette célêbre Maisonest si

Lien reconnue, qu’elle ne laisse rien à désirer de
mieux,
Ou peur s6 procurer ces Vins au Gallon et en

Caisse. .
—AUSSI—

Ex Amelia et Recovery, de Oporto et Xeres :
VieuxVin de Ports (recommandé aux malades),
Vieux Vin de Sherry, pâle et foncé,
Vieux Vin de Madère,
Venant des célèbres Maisons de Sandeman &

Cie, et Pemartin & Cle.
DUFRESNE & McGARITY,

152, Rue Notre-Dame.
23 juin. 86

VIN DE MESSE,
APPROUVE par Sa Grandeur Mgr. de Mont-

réal, venant directement de lu MAISON LA-
COMBE, de Bordeuux.
À vendre par

 

C.MELANCON,
No. 101, Rue S{. Punt.

am-81

THES,THES.
Le Soussigné a cn mains un grand assortiment

de THES bien choisis et so compurnnt des qualités
suivantes :
GUNPOWDER, LIYSON,

YOUNG HYSON, HYSON SKIN,
TWANKAY, IMPERIAL,

JAPONALS COLORE cet
INCOLORE.

Et il recevra par Vapeur un nouvel assortiment
afin de garder une continuelle variété.

P.M. THOMPSON,
Importateur de Thés,
19, Ruo St. Sacrement.

fm-77

10 juin.

 

1 juin.

S. MINTZ & CIE.,
MANUF ACTURIERN DE

CHAPISAUX, CAPS,etc,

10,....Rue St. Lambert,....10,
3¢ Porte de In Lue Notre-Dame, vis-à-vis

M. Musses,

TOUT en remerciunt leurs amis «1
le publie en général, tant de la ville
que de la campagne, les informent
qu'ils viennent de transporter leur

Magasin à In placo ci-dessus, où ayantfait de
grandes améliorations, ils sont en état de satis-
laire le Commerce en général ct leurs Pratiques
en particulier.

Ils tiennent toujours en mains un Assortiment
complel de

CHAPEAUX DE SOIF,
CHAPEAUX DE FEUTRE,

CASQUETTES, ete,

de touto qualité et sur les‘dernières Modes.
Tout ordre exécuté avec promptitudect ponc-

tualité, à des PRIX MODERES.
FF" Rappclez-vous l’Adresse :—10, Rue St.

Lambert. ’
11 mai, 69

NOUVEAU BUKKAU D'AGENCE
LE soussigné informe le public qu’il a établi

vu BUREAU D'AGENCEchez M. GARAULT,
Avocat, Rue St. Vincent, No, 25, pourla collec-
tion de Cor ‘tes, Vivilles Créances et Ju distri-
bution de Cartes funéraires, te.

Résidence privée, 225, Rue Ste, Catherine.
S. MARTIN.

 tt mai __
A L’ENSEIGNE DU

PAVILLON ROUGE,
138, Ruc Notre-Dame,

(Deuxieme Porte à l'Est de la Rue St, Gabriel.)

MM. Girard & Guénette
Ont l'honneur d'annoncer à leurs amis et au

public en général qu'ils ont ouvert un nouveau
MAGASIN de MARCHANDISES SÈCHESà
l'adresse ci-dessus, et qu'ils ont fuit l'acquisition
d'un des meilleurs Assortiments de MARCHAN-
DISES de GOUTet d'ETAPE qu'ils vendent à
tres-bus prix. Leur longue expérience dansles
affaires est une garantie qu'ils peuvent donner
ontiére satisfaction à ceux qui voudront bien
les patroniser,

Les Marchundises sont marquées en chiffres et
il n'est fait qu'un seul prix.

Ils ont une grande quantité de Marchandises
aclietées aux vncans,—~endommagées ot non on-
dommagéus—qu'ils peuvent vendre à bien moins
que la valeur réelle.

Les MM. du Clergé trouveronttoujours à leur
Établissement un bon Assortiment de Merinos
double ct simple, Say, Rumell Cord, ete, aux
conditions les plus libérales.

Les soussignés ont anssi constamment à
leur service plusieurs modistes de première
clnsse, qui cxécuteront toute commande qu’on
voudra bien leur confier.

N'oubliez pas de faire une visite au No 138,
rue Notre-Dame, au Pavillon Rouge.

GIRARD x7 GUENETTE.
59

 

 

9 mai.

BOIS.
JORDAN & BENARD, Marchands de Bois,

Coin des Rues Craig et St. Denis, et Coin des
Rues Sanguinot et Craig, et sur les Quais, en

 

en vente un grand Assortiment de PLANCHES
de PIN de 3 pouces, Lre, Znde et 3me qualité, et
DOUVES bonneset communes—Aussi, PLAN-
CHES 1} pouce, lre, 2nde et 3me qualité, MA-
DRIERS ! et 1j pouce, différentes qualités,
COLOMBAGES, toutes grandeurs, bonnes et
communes, que l'un vendra à PRIX MODERES,
et 45,000 pieds de CEDRE.

JORDAN & BENARD,
35, Rue St, Depis.

7 18 mai.

  

COMPAGNIE DU
LIGNE DE LA MALLE ROYALE

ENTRE

[MONTREAL ET QUEBEC,
BT

LIGNE REGULIERE
ENTRE

Montréal et les Ports des ‘Frois-RirvièPes,
Sorel, Berthier, Chambly, Terrebonne,
L'Assomption et autres Ports inter-
médiuires.

À partir du 30 JUIN courant, et jusqu'à
Avis contraire, les VAPEURS de In COMPA-
GNIE du RICHELIEU laisseront leurs Quais
respectits comme suit, savoir :

Leo Vapeur Montréal, Capt. P. E. Cutté, par-
tira du Quai Richelieu, visd-vis In Place Jue-
ques-Cartier, pour Quebec, tous lvs Lundis, Mur-
eredis et Vondredis soirs, à 7 heures précises,
arrôtant, en ellant et resensat, aux J'orta de
Sorel, Trois-Rivières et Batisenu. Les personnes

désisant s’embarquer à bord des Vapeurs Ucéu-
uiques, à Québec, serout Certaines du se rendr-
à temps en prenant leur passage à bord de ce
Vapour, vd qu'un Jender devra les transport: r
aux Vupeurs Océuniques, et cela sans chu. ge
extra.

Le Vapeur ÆZuropa, Capt. J. R. Lubelle, par-
tira pour Québec tous les Mar.:is, Jeudis et Na-
tuedis soirs, à 7 heures précises, arrétant, en
allant et revenant, aux Poris de Sorel, Trois-
Rivières et Batiscan,
Le Vapeur Trois-Asrières, Capt. Jos. Dua,

parties du Quai Jacques-Cartier pour Trois-
Rivieres tous les Murdiaet Vendredis, à 2 heures
P, M, arrôtant, en allsntet revenant, à Berthier,
Petit Nord, Grand Nord, Maskinongé, KRivierr-
du-Loup(en haut), Yainachicte, Port St Fran-
çois, et partira de Trois-Iiviercs pour Montréal
tous les Dimanches et Mercredis, à 2 heures PM.
Le Vapeur Nupoléon, Copt Charles Nelson,

partira du Quai Jacques-Cartier pour ‘l'roi-
Riviores tous les Mardis et Veudredis, à 3 heures
P. M, arrêtant, en allaut ot rescuant, & Sorel,
Port St. Frungoig, ot partant de Trois-Rivières
pour Montréal tous les Dimancbes et Mercredis,
à à houres P. M,

Lo Vapeur Victoria, Cupt. Charles Daveluy,
partira du Quai Jacques-Cartier puur Sorel tous
les Mardis et Vendredis, à 3 heures P. M, narrè-
tant, cn allant et revenant, à St. Sulpice, Ke.
pentiguy, Lavaltrie, Lanoraie et Berthier, et
partira de Soret tousles Lundis et Mercre dis, à 4
heures A. M.

Le Vapeur Chambly, Onpt. F. Lamoureux,
partira du Quui Jacques-Cartier pour Chambly
tous les Mardis et Vendratis, à 3 heures P. M,
arpôtant, en allant et revenant, à Verchercs,
Contrecœur, Sorel, St Ours, St. Denis, St. Aus
toine, St. Charles, St. Mare, Belœit, St, Hilaire,
St. Muthing, et partira de Chambly tous les
Sumedis, à 3 heures l. M, pour St. Dens, ot de
là tous les Lundis, à 3 hourzs A. M, et les Mer-
credis, à midi, pour Montréal.
Le Vapeur L'Etoile, Capt. P.E. Malhiot, pare

tira du Quai Jacques-Cartier pour L'Assomption
thtz leg Mardis et Vendredis, à 3 heures PL M,
ws Samedis et Lundis, à 4 heures PL M, nrree

tant, eu allant et revenunt, à St Paul l'Ermite,
et partira de L'Assomption tous les Lund, à 7
h., et Jeudis, à 8h, A. M, les Mardis, à 5 h A
M, et les Sumedis, à G h. A. M.

Le Vapeur Terrebonne, Caut. 1. H, Roy, par-
tien da Quai Jacques-Cartier pour Terrebonne
tous les Lundig et Samedis, à 4 heures PM Let
les Mardis et Veudredia, à 3 heures. nrrétant cn
allant et revenant, à Boucherville, Varennes et

Lachenaie, et partira de Terrebonne les Luusis,
à 7h, et Jeudis, à 8 h. A. NM. les Mardis, a 5
h. A. M, et les Samedis, à 6 LL AM.
Pour plus enples informmutions, s'adresser au

Bureau de in Compagnie du Richelieu, No. 29,
Rue des Commisanires.

J.B LAMERE,
Ageut-General.

Bureau de lu Compagnie du Richelieu, }
Montréal, 30 juin 1864. ua

NOUVELLE

Boutique de Teinturier.

La seule BOUTIQUEen Cunada où Le VIRUX
peut être rendu NEUF soit par ln TEINTURE,
soit par le DEGRAISSEMENT, esta l’'Etablie-
sement de New-York de

 

G. LAMPE,
Nu. 201, Rue Nouv Dame

10 juin, 81

M. MOISE SAUCIER,
PROFESSEUR DE MUSIQUE,

EST DEMENAGE DU

No. 46, Ruo Sanguinet,
A

Ne1, Jamaica Place,
RUE DES ALLEMANDS,

(Entre les Rues Vitré et Lugauchetière.)
2 mai. 67

LIGNE
MALLE ROYALE

Formant une Ligne directe entre

QUEBEC, MONTREAL, KINGSTON, TO-
RONTO, HAMILTON, NIAGARA ET
LEWISTON !

scale
les Vaisseaux de Pre-

  

Cetto Ligne possède
mière Classe suivants :

   

 

     
Greciun, en Fer... ..Capt. Hamilton,
Magnet, en Fer... “  Fuirerieve.
Champion “Dunlop.
Banshee 0000 ‘$ Sales,
Kingston, en Fer... ‘ Howard.
Passport,en Fer ............ '" Kelly.

POUR L’OUEST:
Laissant le BASSIN du CANAL, Montréal, a

9 heures, TOUS LES MATINS (excepte les Di-
manches), et Lachine à l'arrivée des Trains iaie-
sant la Station de 1a Rue Bonaventure à MIDI,

POUR

Kingston, Toronto, Hamilton et lcs Porta
Intermédiaires,

En connection, à TORONTO et HAMILTON,
avec les différents Chemins de Fer pour

Stratford. London, Sarnia, Détroit, Chi.
cago, Milwauk..., St. Louis, Gulena, |

fireen Hay, St. Paul, ete.

Et avec le Vapenr ZIMMERMAN, pour

Niagara, Letciston, les Chutes Niagara
Buffalo, Cleveland, Toledo,

Cincinnati, etc.

POUR L'EST :
Les Steamers veyujgeut en connection avec

ceux de la Malle pour

“ QUEBHC,
Et avec le Bteamer MAGNET pour in

Baie Murray, Riciére-du-Loup et
Rivière Saguenay.

Cette Ligne ent sans égale, et, par le complé-

 

arrière de l'Eglise Honsecours, Montréal, offrent| ment de ses arrange mente,elle offre aux voya-| fanta, ete.
geurs des avantages qu'aucune autre ne peut
présenter.

Les Billets de Passage avec toutes les infor-
mations peurent être obtenus de C. F. MUC-
KLE, aux Hétels, ct aux Bureaux, 21, Grande
Rue St. Jacques.

ALEX. MILLOY, Agent,
Bureau de la Malle Royale,

31, Grande Rue St, Jacques,
Montréal, 11 mai 1864, 

ameEE
AVIS.

Lan Li Cf
LES soussignés désirent annoncer qu'ils

UNT DÉMENAGE::©
DE LA

Grande Rue St: Jacques
RETAIN AU ee
No.‘146, RUE CRAIG

Prds Ia Cote de la Place d'Armea,

(Entre les Rues St. Laurent et St. Urbain, Porte
voisine-de M. 0, Ganru,)

Où ils auront ut Assortimentvarié de

POELES DE CUISINE
ET LEURS ACCESSOIRES,

COUCHETTES EN FER.
LEUR ASSONTIMENT DE

REFRIGERATEURS
n'est pas fuit au Moulin ni par des Jobbers, mais
sous leur surveillance imwdédiate. Un simple
examen suffiea pour couvainere tes plus incré-
dules,

MEILLEUR & CIE-,
CI-DEVAKT

RODDEN & MEILLEUR.

Nota —Nous sothmes en mesure de veudre à
Liou Marché pour Argent Comptunt.
& mai. ü8

ALPHONSE DESJARDINS,
AVOCAT,

No. 52, Rue St. Gabriel,
MONTREAL,

À uv Bureau ouvert & chacun des Cheis-lieux des
Diatricts de Terrebonne et Joliette et suit régulières
ment les termes de ces Distriets.

62

REFRIGERANTS.
REFRIGERANTS avce VENTILATEURS,

un bon Article à $ü, $8, $10 et $12. Le “ PO-
LAR, fait par Patentee, New-York, et attendu
ous peu, un NOUVEAU REFRIGERANT qu'on
dit étre supérieur à tous coux qui sunt sur le
marché—Aussi, GLACIERES pour CREME à
la GLACE, l'EAU, etc.

GEO HAGAR & CIE,
302 et 301, Rue St Paul.

83

:

13 juin.

LES

ANR
HUBBEL

SONT RECONNUS l'OUR ÊTRE LE

Meilleur Remede
POUR LA

DYSPEPSIE,
BRULEMENTde CŒUR,

DEBILITE,
PROSTRATION,

ETC, RTC.

i

 

Hs sont doux dans leur nction sur le système
et augmentent graduellement la force de a cir-
culation, favorisent l'action dus organes diges-
UÉs, etcontrecarent les mnuvnis cff-ts d'un chan-
Bimeut d'enu et de diate. Les personnes d'un
cmploi sédontaire qui, par manque d'exorcices
nécesanires, deviennent débiles et géueralement
faibles, trouveront dans l'usage de ces AMERS
Un recours presqu'imtnédiat.
LXA vendre en Qrus et en Détail par

DEVINS & BOLTON,
Pharmaciens et Agents Généraux pour Canada,

Pres le l’uluis de Justice, Montréai.

À vendre chez tous les l’harmuoicns.

LLVRES.
DRNISART—Collecfun de Décisions et
Notions relatives à la Jurisprudence,
13 Vols, indto....... "0.0 000001 $3Q.U0

GLZOT—Répertoire universe! et rai
tonne de Jurispeudence, 17 Vols. in-
MO ,......ane sens u0us 0... 25,00

SACQUES-CARTIER- Voyage au Ca.
nadu, L Vol. bn-12...011022 000 veer. 300

GABUURD — Histoire contemporaine
comprennut tes principaux événumeuts
qui ge sont nccomplis depuls In révalu-
tion de 1830 jusqu'à nos jours, 2 Vols.
NB Les see cran 0000000 s+100001-0. SOU

GRATRY—Les Sophistes et In Critique,
IVol.in8............IIIT 1.60

In Civilisation universelle, Miroir des
Peuples des f'ontites «t des Rais, Con.
gros permanent, par un Puitosophe
ami des bones, | Vol. in-8........ . 2.00

De BUSSIERE [Le Vte. M. Th.)-Le
Pérou et Ste. Rose de Lima, 1 Vol.in-$ 1,50

JUIN TYNDA LlL—La Chaleur consid é-
rée comme mode de mouvement, tra-
duction de l'Abbé Moigno, | Vol in-13 1.50

CHARLES POISOT—Ilistoire de lu
Musique en France depuls les temps les
plus reculés jusqu'à nos jours, | Vol.
In-12........ [SP ceereriesenes 100

GUIMARD—Trois nis d'eaclavage chez
les l’atagons, | Vol.in-12........... 000

BOUCHET- Les Conps de Foudre, pré-
cédé d'un Kosai sur la Providenco et
ln Liberté, ! Vol. in-12 ............ 0.90

EUGENE D'ARNOULT-—La Guerre de
Pologue en 1863, Récits et Episodes, 1
Vol. inel2.0...0cca00s0cc000c00000u UB0

Monsieur Louis Veuillot, pur Eugéno
VEUillok LL. aa ce0ase eson0e suce 020

BEAUVOIS—La Nationalité du Schles-
Wig eerie iinet 000 ovenesses0s00s 0.25

FRANCIS DEVAY — ‘Iraité spécial
d'Hygiene des Familles, 1 Vol. in-8.. 2:30
Rn vente chez

C. O. BEAUDHEMIN & VALOIS,
127, Rue St. Paul.

20 juin. 85

Avis de Déménagement.

MT "Mn

Marchands de Chaussures,
Coin de la Placo Jacques-Cartier et de la Rue

TOUTen remerciant leurs arois
et le publie de l'encouragement
qui leur à été nccordé, les infor.

améliorations dans leur nouveau Magasin,ils sont
maintenant prôte à répondre à leurs nombreu-
sea pratiques.

leur FONDS de MAGASIN avant d'acheter ail-
leura : ce Fonda ne peut ôtre surpaasé par aucun
Magasin de Chaussures en cette ville.

 

Notre-Dame,

ment qu'ayant fait de grandes

Les soussigués invitent le public à visiter

à meilieur marché qu'eux, pour nrgent comp-
tant. Leur système est PETIT PROFIT et
PROMPT DEBIT.

Ile ont toujours un Assortiment considérable
de CHAUSSURES pour Dames, Messieurs, En-

HAUSSELMAN & OIE,,
Marchands de Chaussures.

loi n
Compagnon-Barbicr

DEMANDE.

UN BON COMPAGNON-BARBIER trouvera

 

de l'emploi permanent ou s'adressant au No. 95
Grande Rue St. Laurent. 13 mai. 70

 

NORBERTCODERRE,
TAILLEUR,

À l'honneur, tout en remercinat le publie de
l’eucouragement libéral qu’il n reçu jusqu'à ce
jour, d'avertir ses pratiques et le public qu'il à
transporté son Atelier de TAULLEUR au
No. 100, RUE NOTRE-DAME, 20 Porte Ouest
de Ia Place Jucquos-Cartier, od il aura cons-
tamment en tains toutes espdcea de DRAPS,
TWKEDS, OASIMIRE, etc. 11 cst cortain dv
donner catière eatisfaction d ceux qui voudront
bienle patroniser.
9 mal. 83

Rogers & Samuel.
Marchands-Taillours,

No. 111, Rue Notre - Dame.

MARCHANDISES DE PRINTEMPS.

L'attention du l’ublic est nppeléo sur lc fouds
de Marchandises de Printemps de MM. ROGERS
& SAMUEL. Hardes de Messieurs faites suivit
lea meilleures modes, nux prix les plus raisun-
uables.

Unjoilnssortiment de TWEEDS DUNDRE A-Y

Us informent aussi les personnes qui voyagent
qu'ils out un Aasoctituent considéruine de Har
des faites pour Hommes et Jeunes Gens,

X3-Remarquez l'adresse
141; RUE NOTRE-DAME.

21 wars. 48

Livres Nourcana.

LA CAMPAGNE d'ITALIE de 1859,—Pne
Bazancourt. 2 vols, in-N, broché... $S3,50

LOUIS NV II;—Su vie, fon agonie, sa mort,
captivité de 1n Fnmmille Royale au Tem-
ple,—Par Beauchesne, 3 vols, in-8, bro-
PE

LES TROIS ROME,—Jouranl d'un Voya-
ge en Italie, --lar l'Abbé J. Gaume. 4
vols, in-8, bruchié..….….…..0.0.08000000seue0e

VIES des PERES-—Martyrs et autres
principaux Saints,—l’ar Bontler. 7 vols,
in-octave, broché,..….….. Nossssovonsss

L'EUROPE—Depuis l'uséncment du Roi
Louis-Philippe,—v'ar Capeligue. 12 vols
in-8, broché.,......

CHAR

.

 

2.25

ch eecirreeeess 300
LES PAYETTE,

142, Rue St. Paul
1 murs 4

THON. PARKER,
Etablissoment Anglo-Amoricain do Teinturo et

Nottoyago uni ct do Fantaisie.

Le Soussignd ollie ses remerciments anx rito.
yens do cette Citd ot des environs ponr I biey-
veillant patronage (qu'il en a reçu dans le passé.
et il espère qu’on coutinueus à le favorises de
coumnandes, vi qu'il a l'ntention d'otiir au pu-
Ulie des travaux de classe supérieure à des prix
modérés, Remarques l'udresse :

149, Ruo St. Josoph, 149,
[ Vis-d-via to Dustillerie de Doro.)

15 fév.

L. G. TURGEON, M.D,
Medecin ef Chirargien,

Bureau et Rémdence :

25, Rue St. Usghain, 25,

an 33

SEARLE| | | \i) ili

BRTSTOL,
Fin Houteille une Ponte,

¥

  

La seule bonne Préparation pour ls
Guérison permanente des

CAS LES PLUS DANGEREUX
bE

BU, EL pour toutes les espèces d'Eruptions
Scrofulouses,
 

Rhumes, Enflures blanches, Nésralgie,
Dôbilité générale du système ner-

veux, l'erto de l'Appétit,
Lang ueurs, Etour-

dissements,
et

toutes les
Maladies du Foie,

les Fievres intermittentes,
Fievres bilicuses, Jnunisse, otc., ete,

C'est le meilleur Remède, et de fait le seul sur
lequel où puisss compter pour la guérison de
toutes les maladies occasionnées par l'état impur
du sang st pue l'usugo Imtmodéré du calomel.
KJLes Mulades peuvent être assurés qu’il

n'entre pus, duns ce Médicament, la moindre
particule de Substance Mercurielle, Minérale, où
d'aucune Substance vénéneuse. H est parfuite-
ment inoffensif, ot peut être administré aux per-
sonnes les plus affuiblivs par lu maladie, comme
aux enfants les plus déllents, sans faire le moin-
dre mal,

Des Directions complètes pour ge servir de ce
Remede se trouvent itnprimées sur les Pnpiers
qui enveloppent [a Bouteille; et afin de se tevir
en garde contre lea contrefaçons, voyez si tn <i-
gnaturo de LANMAN & KEMP se trouve sur
l'affiche bleuv.

DEVINS & HOLTON,
Ageuts-Généraux pour le Una-Cunadn,

Porte voisine da l’alais de Juatice.
Agents à Montréal :—Des ins et Bolton, Lam.

plough et Campbell, K. Campbell et Cie., J.
Gardner. J. A. Hsrte, A. OQ. Davidson, I. R.
Gray, Picault et Fils, et par tous lea droguistes
du monde.

A Vendre en Gros

 

par
J. F. IIENRY & CIE.,

303, Rue St. Paul.
13 mai. 70

D* MATHIEU,
DENTISTE,

AU COIN DES

Rues Notre-Dame et St. Vincent,
Au-dessus du Magasin de 3. Beaudry,

ancienne Matson Boivin.

EN PACE DU PALAIS DE JUSTICE.
9 sept. * ar-114

A. BOISSBAU,
 

t
Île défient tout autre Etablissement de vendre PHOTOGRAPHE ET PEINTRE DE PORTRAITS,| ;

250, Rue Notre-Dame, 250,

MONTREAL.

CARTES de VISITEet PHOTOGRAPHIES
de toute grandeur.

24 août. aa-107

LeDr.BERTHELET
À ouvert s00 Bureau au

Coin des Rues Dorchester et St. Denu, No, GG,

Où il pourra être consulté

A Toute HEourc.
25 mal, cm-75 
Lo grand purificatour du Sang,

Écrofule, Dartres, Tunicurs, Ulcères ct Twp 1i-

C'est nusei un Reméde sans parallèle pour les

   

    

    

Toscane > “1. Co PAR tueroeDROSELLEsuntpins. Fillo domandse ’ | DEMENAGHMENT. PHOSPHATE DE FER
de Liras, Pharmacien, docteur~
ès-aciences, 7, roe de la Feuillade,

BR & Paris. Ce nouveau ferrugineux
réunit les éléments des os et du

peg snng, et contient le fer à l’état li-
pce quide, D'après les observations

faites dans les hôpiiaux de Paris,
Pot consignées dans le prospectus,
Bil ent supérieur aux Pilules diles
de Vulet, au JTaclule de Fer, au

R Fer réduit par I Hydrogine, aux
Pilules et Sirop d'Iudure de Fer et
guérit rapidement pâles couleurs,

P maux d'estomac, digeations péni-
bles, appauvrissement du sang,
pertes de forces et d’appétit, mens-

btruntions difficiles et pertes blan-

"
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    sa p=fches. C’est le meilleur adjurant
wes Lal de PHulle de Foie de Morue.

pre = En vente, à Paris, 7, Rue de la

 

=e SAE Fenillade, chez MM. GRIMAULT
(«Phy BE ,

Prince Napoléo
9 jan. 1863

& Cie., Pharmariensde 8. À. 1. le
I,

uva-na-16

   

    
   

  1
.
0

Injoction et Capsules vogotables
au Matico

w do GRIMAULT & Oie., Parmu-
ad Eciens, à l’aris, nouvenu traite-
Sef ment prépard avec lew feuilles du

+ MATICO, ARBRE DU PEROU,
gr la guorison rapide et infail-

sk fible de Ta gouuerhée, sans crainte
aveune des rétrécissements du ca-
nul ou de l'inflameiation des intes-
tins. Le célèbre Docteur RI-
CORD, de Paris, a renoncé, dès
son apparition, à tous les autres
médicaments. L'INIECTION sS'emM-
ploie au début de l'écoulement,
es CAPSULRS dans tous les cas
chroniques et invétérés qui ont

9) résisté aux préparations de copa-
M hu, cubôbe, cote. et aux Injee-

* tions à bâlse anétolique et pour les
4 personnes qui préferent les médi-
“caments internes,

Lex Eu vente, à Paris, 7, Roo de la
eZ Fenillade, chez MM. GRIMAULT
Mesex € Cie, Pharmaciens de S. A. 1, te

Prince Napoléon.
jun. 15018,
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Flus d’Huilo do Foie do Moruo.

SIROP DE RAIFORT I0DE.

D'après les certificats des Mé-wey~~ meaEng.

  
  
  

+ +

ed SALE in des hôpit ux de Paris,
15 ae! consignés dans le prospectus et

224 a) l'approbation de plusieurs Acadé-
>, = gt Miles, ce Sirop s'emploie, avoc le
ni = fus grand succôs, à la place de
. ri Lot ‘Huile de Foie de Morue, à lu-
Tl. quelle it eat réellement supérieur.
(BV Il guérit bes maladies de poitrine,
Kd lew wevafules, le lymphatisme, ln
-— pâleur et fn nolessedes chaîrs, les
Re 1ESS pestes d'appétit et régénère la
; | od constitution en purifinnt le singe.
; i ~~ C'exten un mot le plus puissant

: + dépuratif connu, Hone fatigue jae
main l'estoinae nu les intestins
comme Piodure de putnssiteun et
l'Hodare de ter, el s'udministre
avec la plus grande fueslité aux
jeunes enfants sujets aux humeurs
où à l'engoigrinent des glandes.
——Le docteur Cazeuure, de l’hô-

- prral Saint-Louis, de Paris, le re-
commande d’une manière toute particulière
sang les mnladies de lu peau, conjomtement avec
des pilulesqui portent son nor.
SEN vente, & Panis, 7, ter de la Femidlade, chez
MM. GRIMAULT = Cie, Phatiacieus de 8. A.
1e le Prince Napoléon.

Dépôt venéral, à Montréal, chez MM, LY-

MANS. CLARE & (ir. et cluz DEVINS &
HOLTON.
À Quête, Dépôt Général à l'Etablissement

du Canadien et chez MM, JOHN MUSSON & Cie.
Se trouve dans les bontes Pharmacies du Canada.
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Grimault & Cie.

5 jan. 186% ape-16

PRG, MALADIES
Pts »
= POITRINE.

= eus SIROP
= _ D'HYPOPHOSPHITE DE CHAUX

= 3 bE

=

Ce nouveau Médicament, sou-
= vertin pour lu guérison de la

toux, rhutnes, catarrhes, grippes,
# 1rritations de la poitrine, est aussi

le curatif te plus puissant de la
phtisie. Sous sen influence, In
toux s'apnise, les sucurs noctar-
uea cessent, ut lo malle recou-

=: vro mpidament Ia santé ot 'em-
Ze) bonpoint,

y i
P
i

» . { i

 

H
R

cet.
19 juin. api-an.8)

ELIXIR DE PEPSINE
=rimault & Cic.
 

Lan Prpsive est le suc gastrique
Ini-même, ou plutôt le principe
digestif paritd qui opére dans
lescomue lu digestion ded ali.
monts. Lorsque par une cause
quelconque il virent à manquer, ol
en régulte de mauvaisrs diges-
tions, des gastrites, des gastral-
gies, inflammation des muqueu-
ses du l'estomue et des intestins,
des renvois de gnz, des pituites,
de l'anémie, la perte des furces, et
enfin des pales couleurs chez les  = ji dames, "Ein be Pupain,

* qui a pour wutorité l'approbation
meurs de l'Académie de Médecins de
= Paris, triomphe rapidement de
= =m lous ces accidents et arrpte les

; vomissements des femmes en-
ad ceintes.

Bt En vente a Paris, 7, Rue do 1a
des, Feulllade, chez MM. GRIMAULT

& Cie, Phanucciens de S, A. Le le Pruce Na-
polran.

Depôt générul à Québce, à l'Etablissement du
Canwlien et chez MM. JOHN MUSSON & Gie.
A M.atrea), chez MM. LYMANS, CLARKE &

CIE, et chez MM. DEVINS & BOLTON
1D juin. ap

MAISON Rue Richalion
GUISLAIN, | No. 12, Paris,

EAU DE LA FLORIDE,
EAU MIRACULEUSE,

Pour rétablir, et conserver In couleur naturelle des
cheveux, sans nuire à In peau.
 

lEan de la Floride n’est point uno teinture,
étant composée de suca exotiques ot do substances
cunservalrices, elle agit conune lu nature, dont elle
reproduit miraculeusement les offèts. Elle rend aux
cheveux leur couleur primitive. Euontre, ello a la
propreté xingulière de Vivitier les cheveux blancs,
eur rendant la puissance colorants quis avaient
perdue, el elle exerce une influence extréwement
consurvalrice sur les cheveux qui ont encore leur
nuance. Enfin, elle à l’avantuge de conserver la
propricié de la tete, en calevant les follicules, de
aire puusrer el de rendre plus épais les cheveux,
es ermpechant aussi de tomber et de blanchir.
or t général & Montréal, chez MM. LY-

MANN, CLARE & CIE.
7 oct. aps-fm-126

 

 
 

SONNERIES ElECTRIQUES
POUR APPARTEMENTS,

Acoustiques, Fournitures de Teleg aphi
Electrique et d'Horlogerie,

Paratonnerre.
ANDRE HERMAN,

67, Rue Ste. Anne, Paris.
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28 oct. 
 



sa,

DITION SEMI-QUOTID
Bo got BUTE en I SROa

POR STI

  

  
    

  

 L'ORDRE—
oY i id  

 

-
      

 

 

  

 

 i
c
m
a

 

CESRETTIG ena sesvaETSTORES

 

   

 

 

" :
, ve EE 7: TT ——

’ oe ff 3 ° IT. A]: ] 2.07 J fs - ayA OT (2 Cid Ba vis wil OK Sl CAN FE = 5 qe it Flacedemandée. : Extrait Végétal très concenty— —sNOUVBAUTES à SAISON©QMPAGNIE D'ASSURANCE FTDU piréyne | 160,Mogalto VU LORU eeFig oh [meeeCommion ncn 4 ow ëeaten NL 2 AV ; € * -
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UN JOLI CHOIX DE Bi shSe: ag i voueStm'ont pusrlusti dprocurerà larucehumaine unprésent auasicon- AFFECTIONS DUFosTh“PANTALONS UICŒUX Principaux ê ,

|

. #idérable et aussi précieux, wne nécessite aussi immédiate que le 1 LA DYSPEPSIE, LA spy 1‘ , No. 1, DALE STREET, LIVERPOOL, AT DID. AT ) La Débiié Chronique et Nerveuse, ly yo YM «o ZagatbusinTocChoos, se,ve)Lesmea |RECUPERATEUR RAPIDE DE RADWAY,| deBeLovieproveJoMessieurs qui ne l’ont pas encore favorisé do
Jour appui ot de louriniérdt, sont reapectucuseinont
informés que son Etablissement n’est passenlemont
remarguable par l’étandue, fa variété et la qualité

Le GrandRemède Interne et Externe,
Qui doit être employé dans tousJes cas od il y a-Douleur, Inflammation, les Tumeurs,

le Prison, les Maux de.

Tel que la Constipau
lea Phius intérieures, d'a
Coups de vang, l’ac-dité de

Coinité'des Directeurs du Canada :
oo USER ny ANDERSON, Eer., Président.

 

 

 

 

 

  

« Tête, les Crampes, les Spasmes, lex Maladies subites, l'Est les N: ; : . . "SON, Ecr., Dépulé-Prétident. FES te ’ se ’ : -storute, les Nuusées, iCentwietavata|xedlydo plus dans la HENRY OUAPMANSECPE SIMPSON, E Tes MITOHEEL, Bee. les Rhumes, lu Toux, l'Influenza, lu Diphierie, PEnrouement, l’Imperfection, greurs, le Dégobr doTamostsurveillance immédiate du Propri¢taire. E. 1.8. MAITLAND,Ecr. HENRY STARNES,Ecr,, N. P. P. des Douleurs, les Maux, et toutes les Infirmités Lure, Pesunteur ou Goutlement du20 SG. KENNEDY. GQ. F. 0. SMITH, Eer, Secrélaire-Resident. : ChozlesJEUNES:GENS comme chez les VIEILLES PERSONNES, chex les,HOMMES nl'Estomncy Eructativus sues, pe, ]AU mal. A. BI . gent. - . 1 tnt on Aflnisement « velBe TE iey comms che TEES ondev,Enr1. 4) © » gs
2 AL J ns i Le -BUREAU PRINCIPAL :-—Branche du Canada, Montreal. Oe Remeie prouve eu peu de minutes son efficacité, Il sauvera ln vie quand tous les autres suffochutes lorsque l'on cat coudeot fie4 4 / G. F. C. SMITH, Remèdes auront failti.

9 cissement de In vueTachesou CatanFt i
. B = ‘ Secrétaire.Résident I Lo. A ç il e ou eurs lersistau ve dung ia tère 4. … ‘RE i prévient tu Mututie. dl arrête lea Douleurs. IL procure le Sonimil. . de ‘Travspirntion, Jaunisse d {they mn13ALS AM[OUE 3 février, _ na-28 Il fortifie. 1l assure la Santé. 7 ot qu'il Enduites de Sucre, des Your, Doulotirs duns lo Cin hs: uy; , | 2 à Il n'y a pas de tempéraimnents si faibles qu'il no fortifie ; «i infirme et si incomplet qu'il no re- E mn  J'oitriue, les Jnsubes, et ; afIL. Û + - v -4 A LA REINE DES FLEURS. wette et rende complet sl misérable qu’il uo rende confortable ; si torturé pur la douleur auquel L + . Rougeurs subites, Aideurs danlaeu» uVEGÉ'p A 1 o il ne procuro de l'alie et du confort; si icrité qu'il ne culime; sl malade qu'il ne guérisse pas ; se GRAND) REMEDE Visions persistantes de may | ' Ïx J 1 MAISON CREEE EN 1774. miné par la maladie nuquel il no prolonge ln vie. POUR LES grand afuiblissement  eéritg), v. ————— Du Révd. J. Newton Brow . . J
DE 0

ron, Dp),DES GUERISONS MERVEILLEUSES SONT TOUS LES JOURS Maux de Poumons teur de l’Encyclopédie des com" IXa. VE. PXVESERT, > 2 Rrligicusun “iIN. EX. DOUVIN.

UN CERTIFICAT QUI
EN VAUT DES
MILLIERS.

Témuigaaie Luts

Ce remdde ancien, à
prouvé et de première
qualité conserve enco-
res popularité. Lurs-
que tous les nutres ont

PARFUMEUR OB S. M. L'EMPEREUR ET
mt

SEUL INVENTEUR DES

Premidres Méidiilles aur ISrpositions Universelles de Puris et de Londres,”1851, 1855, 1562,

-——Q——

DES PRINGIPALES COURS DU MONDE
) 

PRODUITS CI-DSSOUS:

OPEREES PAR L’APPLICATION EXTERNE DE CE
REMEDE DANS

RL
D'ESTOMAC == 'ENTRAILLES,
Mises dons des Fivles de Verre et garanties proe

pres À être conservées dans tous les

OLIMATS.
 

sures Religieuses,
Bien que n'étent paint dispusé à favu

à recommander les médecines brévetéesnéral, parce que 5 L'ui point cunÉance « |Composition «14 Leurs elles: cepenuant, eeVois pus pourquoi un hounne ne tetuoi pe Le
point des bieutusts Quen it avoir re Se

Fiset
on ge.
  

ri UE Mouvé leur inellicacité — . f à Oes Pilules sont expressément préparées pour préparation situple, dans l'espoir qu’il 0n
CCE Ze liesca continue de 3 ve + de’ , RES a opérer en harmonie avec in SA USPAREILLE si contribuer a vu douageeedan Wpeats..

LISEZ : doauer satisfuction. Savon wu Sue de Luitue, Parfumerte à la bute de Lail d'lros, Rl oN de BRISTOL, ce grand l'urificateur du Sang

|

Je w'caprose don alll igs} a l'écate » =Waterbury, Vi, s vez ous en pour le Savon wa Sue de Guituauve, . Vinaigre Styptique de 108 eu fd n . dons les Maludies résultant d'bnmeurs dépen- fiers Nleuande du Dr Hootiand be nes
4 nov, 1503, La Ta Pormade à Ia Violette dew Bois, Eau de Colugne de ES D 2 vées et de sang impur. Sous l'influcuce de ces] par le Le COM Juekion, de cette vite, pie

Mien que je n’unue Le Or whe Poudre i JaRoge (Dentifiice,) | Enu Lustrale dn ST = ; " A deux GRANDS RÉMED!S, les Muludivsjusque- J'étuis prevencontre un depuis plan ve |
pas Phalutude des mé- L'Asthaae, Lau dentifrice oduntulgique, ; ! Cold Cream eu i De 4 A, 9 [2 là considérées comme entistenent Ineuvables, nées, sous l'infrccsion que ¢ cu AU |decing dy reconunander le Croup Ean» Cologue de in Reine des Flows, | Savon Styptique lo 5 » +0 disparaissent promptement et permancnment. [ment tn srélangge iccoolique, Je € Ë te 1rans distinction les mé- Les attaques de Cone He se frainine (pour les Gheveux,) . Poudre de Riz do | y 4 | \ A Dave tes Malulies snivantes, crs Pilules south wii fobert shoe, aux vont oe “ te idecines  palentées du sosuption el totes les Livi a'hids (pour le Teint) Sachets, Sultancs, cte,, do 4 wl Remade le pbs san, le plug prompt ct le mel Jee prejage 4 ue carnet ‘ bene6ed tnidic etn Gora. Gren bvariete de Benne da Ordaal eae Bxtrnits 0deurs, Faux de Toilette, ere Rath pleur qui ai) cle préparé, el duit cite ener fanart os gt4 taire rte …Jopuis bic: lettre ne buitrine ode ! ered Parting tine, Parfums HOUVEMIX, Peodut. hy sieniy iat - appliqué à Lo que Je seetailfuie Wee peeve eda a3 ot - ‘
a’ Pe us de mé- “Hs. wc “

Lt Spread ttls aflecte deptis lonften.-. Jeng o i

devine ofirtéaupublie IL va 31 ans 19. 119 JLEVARD DE STRASBOURG, a Paris. a 1 .\ »ÀGC \ [ La lo “pépsie vu hidige tion, uouteilics de os Jw an cons wets
dont aucun medeciu : or Mawson un Londres : 160, REGENT STREET. . les Muux de Poumons, fan l'aunée actuesle dupeut se servir pour res
patients et lu recom
mander ru publie avec
tune confiance parfnite.

Cettemédecine es lPE-1T {produisit des elfeix se 4 mnra aps-fm 41 Slammation de i’ Estomac, des Entrailles el des Poumons, les Entorses. les Cou- pisie et les Foietapi Sreebin toon nl de weaxie Sasginique Cel I ex tnondinaires qu’il - #, les Contusions, les Blessures, le Croup, IEnyoucment, les Bridures, la “pe ’ epaude,tal du Révérend NI pglicvint unremade foro. pures, les Conlusions, le » 16 Paie , , Piles. J°NEWDown.
Je m'en suis servi

moi-même avec le plus
grand suceds, et main-
tenant chaque fois que
jesuis utlhige du Rhee
oudela Toux je in’en
sert invanablement. Je

und

D'Etixie dit sa que-
mière appañtion et mg-
me alors dans run état
prinnti£et itaparfait, il

tietgénéral. Plusieurs
eu ont fait ce qu’il «st
récilement, un remède
de farnille.
Cur plus d'une moitié

des maladies auxquelles
humanité est snjelte
proviennent de chines;
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 pois le rece A
nvee plaisir à tous ceux
qui souffrent de In toux
ou du Rhume, pour le} *
Croup, la Toux crinnle
et toutes lus maladies
qui ont une tendance à
ia consomption,et n la
Faculté cuinine un asti-
vle digne de contiuace,
de suis amplement

convaincu de son nflu-
chee, Ayant Couversé
personneliement avec
nvecte Révd. N. OH.
Down à co sujet. U tne
dit que les prinespaux

nulvibles.

J A WVoudtware M D
Maintenant Chirurgi-
en de Brigado de lur-
mée des EU.

La vente dans toutes

"
N
A
N
O
C

 anal il peut élconsis
déré come uv préveu-
tif général contre ton.
tes lus maladies en en
lsinant «disparaître la
cause preusière,

    Les ADULTES

Devraient toujours
Avoir sous La maincette
médecine de famille ;
cnsch servant judici-
usement ils épargne-
tout des centaimes de
pinstres qui autrement   

tes Pharmacies et Magasins
de Campagne par tout le Canndu,

R3-Preix, 29 css ID cis, ct $1 In Bouteille.
ON I HENRY & CIE,

Propriétaires.,
Jud, Rue St, Paul, Montréal, U. E,ut Main Street,

Waterbury
18 jauv.

55 Vt.
21

LINIHONT
LU

VERMONT

La antrenommée des Purhen ries de In M
de succès.

KI" Dépôt dans les principules Maisons de l'urfumerie.I | J

laison L. T. LIVERest justiliée par 20 années

  

IVES & ALLAN, 60 et 62,

 

13 nveil

PARFUMERIE DE

LA POMMALE GEPHALIQUEeat lo plus
recherché de tous les aperifiques contre Ia cal-
vitie, non-seutement elle prévient ct nrrête ln
chute des clievenx eten empâcheIn décoloration,
mais elle tour doune lustre et souplssse en môme
temps que le parfund le plus agréable—Prix du
Pot: 2 fe HO €.
L'OXYMEL MULTIFLORE est l'Eau de Toi-

lette adoptée par les gens du monde, M. OGER
choisi pour cette Composition les fours lus

plus suuves ct les plus salulaires, et il en a ex.
truit unprincipe ncidulé qui couserve à ln peau
A fraîcheur et la transparence cle ln jeunesse.—
Prix du Flacon : 1 fr, 50 €,

  
36, Boulevard de Sebastopol, Paris.

PRODUITS EN VOGUE:

62,Rue dé la Reine, Montreal.

CLOTURKS 2 PEREI OUVRAGES DE FANTAISIE,
‘ : rout atsorbée le ar. . ) = = . . Al or (ies Sard. de bon brandy ou de whiskey et leoo sultat sur.ingredients dont ne comptes de lens der Ctlures de Irorpour Cimetiere. Une cuillérée d thé de ce RECUPERATEUR duns un verra d'eau prise comme breuvage, Plough otCampbell, & Com bell FRrant: passers do beaucoup pur ges vertus médicalesvomposait l'Elixie et fang, —_— est Bupéricure d tous les Ames, Liqueurs ou Cormpuses, comme stimulant tonique, pour fortifier| earl ot File, et par tous fes Droguistes du monde, €t pur sa-veritable excellence aucun des autres1 étaientloudopurs | Firfes OUVRAGES de COMMANDE et toute ospèce de MOULURES recevront n Plus les tempéruments fuibles, promouvoir un bou appétit, fortifier les nerfs, ct guérir les douleursdans| 2 déc. 5 Amersen liqueur sur le marché, et cuûtera beau-stricte attention,

1A MAISON OGER,

jeunit Ia vicille réputation de In Savonrerie
OGEIL, dont les Produits sout généralement re-
cherchés.—Prix du Pnin dans vuejolio Boîte:

3
LA ROSEE DU PARADIS transporte dans

lea salons ct dans les boudoirs les arômes de
leurs inconnues jusqu'à ce jour, Ses goultes
précieuses parfument déjà tous les mouchoirs
hemoriés.Prix du Flacon davs une jolie Boîte :

r.
L'ELIXIR ODONTOPHILE de OGER rafer-

mit les gencives et préserve les deuta de la carie,
la Poudre adontophile leur donne une blaucheur
sdmiruble.—Prix du Flacon et de la Botte, 3 fr.
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Gule, les Pustulrs, Taches, Morsuyr.

Doulcurs dana les Jambes, Pieds et

Et dans tous les cos viv in Douleur sc fait sentir.

RES, IH, GUERY'T LE PATIENT.

 

LES FEMMES

Agents Cénéraux pour le Canada :—MM
& CIE.

4 déc.

 

Le Lumbago, la Goutte, le Tic douloureux, le Mal de Dents, le Mat d'Orcille. lIn-

=, Piqures d’Insectes poisoneux, Engelures,
Surdité, Coups de Soleil, Apoplexie, Atlaques épiteptiques, Asthme, Calvité,

Jointures, Faiblesses dans les Reins, Tu.
meurs aux Genouxr, Pieds, Jambes, cle, Maux d’ Yeux.

le RECUPERATEUR RAPIDE DE RADWAY
s'il est appliqué sur ces Manx, donne immédiatement de aise, ET EN QUELQUES HEU.

APPLIQUE EXTERIEUREMENT ET INTERIEUREMEN'T, IL

OFFRE UNE AISE IMMEDIATE ET GUERIT
PROMPTEMENT

IInflammation des Rognons, la Vesnic, le Spleen, la Pierre, la Gracelle, la Diabéte,
Ulrritation de © Uréte, Difficulte &’ Uriner, ete.

SOUFFRANT.
des Mauadies inhérentes à leur sexe, seront guéries en prenant le RECUPERATEUR RAPIDE

DE RADWAYavec une Dose des PILULKS DE RADWAY.

PRIS INTERIEUREMENT,

l'estomac, les enteailles, los rognons, la vessie, ete.

. J. F. HENRY & OIE, et LYMANS, CLARE

G
 

A. BAZINET & Cie.,
PHOTOGRATHES CANADIENS,

Cuis Hed

Rucs Notre-Damect St. Vincent.

MM.OBAZINET et CIE, viennent d'ouvrir un
GRAND ATELIER pour prendre des POR-
TRAITS PIIOTUGRAPHIQUES, AMBROTY-
PES, ete, ete,

Portraits pris sur Verre, Ivoire, Cuivre, Fer,
Acier, Cuir, Toile, Bois et Pierre, depuis lu gros-
reur d'un Pois jusqu'à la grandeur naturelte.
Lo jenne Canadien que M. Pazinet vient de

s'associer, a travaillé cing années duns un des
meilleurs Ateliers de New-York, vt est un des
plus habiles Photographies du pays.

PRIX MUDÉRÉS.

PHARMACIE

Dr. PICAULT.
}

| Nos. 42, 44, 46, Rue Notre-Darho,

MONTREAL.

Cet ETALLISSEMENT, ayant subi des amé-
liorations considérables, offre à sa nombreuse
clientèle, à des PRIN MODERES, tous les ME-
DICA MENTS usités,

Attention toute particulière à la consultation
dus malades, GRATIS pour ceux qui achètent
les Remédea 4

NOUVEAUX MEDICAMENTS ré-
comment reçus de Paris :
Strop de Flon,

“Constipation, les Maux
de. Tête, I'Hydro-

 

Dopuls plusiours. années, ces Pilules ont été
employées dans Ia pratique quotidienne, toujours
nvec les meilleurs réaullats, et c'est avec la plus
grande confinnce ‘qu’elles aout recommatilées
aux pationts, Elles sont composées avec les
Extraits Végétaux et Bnumes les plus coûteux
et les plus purs, et dont il n’y en n de très-peu
elaphoyés dans les Médecines ordinaires, à cause
de leur coût élevé ; cette combinnison de rares
propriétés médecinales ost telle que dans les
maladies longues et difficiles, où les autres Mé-
decines ont complètement failli, ces Pilule- «a-
traurdinaires ont opéré des guérisons complutes.

Seulement 25 Centins la Fiole.
A Vendre pur tous les Phannaciens en Cann-

J. F. HENRY & CIE.,
Agouts-Géuéraux pour Montréal,

303, Rue St. Paul, Montréal,
Agents À Montréal;—Devins et Bolton, Lam-

ès

* Chav €Tate
yy

=

 

9 ful suivi

reel et un reiablisemen
mettistes dout joe.
Juvais desespeic ge

PRE Ut sOtikiemer
de forces physiques «

Prive: depuis 6 mois et que
Pouvvir reguguer. Ces

TON LEQWY
Philadelphie, 23 juin 1864, Low +

AVIS SPECIAL.
ll y ude nombreuses préparations ve

30ua le now @’Amerd mis en bouteilcy
te et cumposées de whiskey le moins cher gue
rhuta commun, coûtunt de 2ou 40 wus par
gallon et dout lu suveur est faintice var de l'a-
nis ou des graines de corinudre.

Ces sortes d'Amers out causé et continueront
du caueer, aussi longtemps qu'ils seront Vendus
lu miort des ivrognes à des centaines de persons
nes. l'arsgite de leur tieuge le -ystemeest cons
Lasttent tena dou. d'intisence des stimulanie
alcooliques des plus mauvais, le goût de lai
queur «st provoqué ctentreteau et les cousé
quences sont tuates les horreurs qui ACCOMEs-
gnentla vie et la mort d'univrugne,
Quand à ceux qui désirent avoir des Amus

eu liqueur, nous publions lu recette suivante
l’rocurez-vous une bouteille des Amers Ale
mands de Mooflund et mettez ln avec trois pistes

udues

ae piu-

coup moius. Vous nurez tous les vertus des
Amery de Hoofland réunies u une liquenr de
bonne qualité ets bin meilleur marché qu
ceu préparations inferieures.

ATTENTIONS, SOLDATS ET AMIS DES SOLDATS
Nous appelons l'attention particulicre sur ts

guérison remarquable et authentique 2uivans
d'un des heros de la nation, dout lu vie pour me
servir de son propre langage “noté sauvée par
les Amers.”

Philudelplie, 22 not lol.
MM. Jones & Evans ;--Lh bien, wesicurs,

vos Amers Allemands de Houfland m'ont sauve.
n'y a pas de chiuslatanistie, Celu est attesté jus
des centaines de mes catunrades, dont quelques
noms suivent, et par Ceux qui «nt cunnU toutes
les circonstances de mon cas, Je suis depuis
quatre ans un membre de La celebre batterie
Sherman et sous le comtuandetueLt uumédiat du
cap. R. B. Ayres. Par suite de l'exposition a
l'air inhérente à mes dilficiles functions, jo fus
attaqué eu novembre dernier d'une mflammation
de poutuons et demeurai 63 jours à l'hopital,
Cela fut suivi d'une grande débilite avcompa-
guée d'une attuquo de dyzscnterie. Je fus alorsax ; LE SAVONAUBOUQUET DE FRANCE [50 c. 1} ni. Go Sirop de Lamouroux, tranafiidde fuMutsonLiatcheubord eo» v — er mm 0e — me =eee= . de : ap 665 3 "a ce be

EHENER « = dé ulation d'une Maison nouvelle et ra- ' u Colchique de Cocheux, ; ; ber uui le 28 juin, Depuis ulors j'aiété Aussi2 déc. ans-5 N. C. SIM ARD Rob Boiveau Laffecteur, LA Juul

le

<8 Ve Là tai qu| : RE 9 Papler Fayard et Blayn, 2 bas qu'on puis: p bu et je ne gardai qu ue. , ; Cette médecine po- NOUVEAU MAGASIN " Û NOTAIRE Papler Epispastique No, 1, 2 et 3, su er CS ET ES étincelle de vie, Pendant une Semuiue OU pluslames certe pun n'a plus beatin bb SAFES A L EPREUVE Du FEU ETUDE: Petite Rue St Jacques No. À Elixir odontalgique de Fel tier, ’ ' ’ Fa ’ opus 8 LtIptribob
iray l'et prouvée. Des . . a * “ [The SOONER, L0H, i ; un morceau, je envy. nddiate .Mélimine; Montrest) [miesde peronnes| CHAPEAUX ET CASQUETTES AMELIORÉS. (Nouvelle Bâtisse-Uubert) andoline Odontias de Pelle! Celebres Amers d’Or| "sue pouvais pas être ppurder dus moncs

M : | Je rui qui s'en sont sors ’ VOUTES de BANQUES, ‘ MONTRE AL Pilules deVallet, tomac un verre d'eau. La vic était immpocsibeMonsieur, Je suis testent sun excellence . wd i i ‘ : ae «aie ; . UE » silles circonstances; ct en consheureux de dite quel [supérieure comme Li T. BO [ J CH EK I 2 Fe, COFFRESonFERet en ACIER ? juin. na-70 “ de Lactate do Fer, + ans Se Fymedecing « ui onttravaillé cunscien-
‘est re i . 3 17 [da i , ee mee an d'Todine de Fer, HUBRBEL & CIE quence, lea mn iHE Epouse » TELARIVY fninent et tueur de dou- ç DEF combinés, PORTES de VOU-| — — — — Le Restaurateur de la Chevelure du Dr. Pasadi 4 ' cleusement, quoiqu'en vain, à m'arracher desdu Ligunent de Veriualieur, Des directions » | 4; TES, HOITES de FER, Combi- LE Pu bas rende ¢ ne jeveiure du Dr. Tardis, | TYTY TANTS ATT LS raft np gritles de In mort ne dirent franchement qu'ilswecidentelomentintroj re enaeLootpt SENS raison Putento de SERRURES Factmeri deLous genres, LE MEILLEUR TONIQUK DANS LE MONDE: &¢ pouvaient plus tenfaire pour moi, of me con:

Doned'anstoiet. da] MnLEpenservir à COIN DES de SALAMANDRES àTopasons MANUEL PARDISSIAL, . deBaumedo Oopahu, Par Toniques, on entend ces substances dont| étillérentdevoutsmcuitreduclergé«de€ …. 55 “exierieur pour ic Rhu- . ale * 1 ‘ , : ' . seu ue dtépoze : g mites.Viarte mtjointe, - Rues Notre-Dame ot St. Vincent, "i,sssortiment conaidératile do SALAMAN. RECOMMANDE POUR LES MISSIONS, ao Re deCn onoat Onpaneit soy omderee ut conunssnnco qui vint mue voir à l'hôpitalwest pvralgie - ’ ) ; ’rederick Sted ixième en bas deinvis grâce nu Liniment] pl Le Nu de ent, Vis-d-vis lc Palais de Justice, DRES A PEPRRUYE du FBU, de toutes gran. IN > te v Perles d'Ether, comme aglosant Àcause du changement qu'elles M. Frederick Steinhe u vuratedernièrecette doulens essa aul {Le Mal de Tête, laforme le public ot ses amis qu'il n ouvert

|

detis, constamment en mains, avec plusieurs À Vendreen GROS eten DETAIL “de Chloroform, produisent dans l'état des solides, mais parce la rue Arch,we conscilla,a Leeinu-1 2 es Britlure “ ¢ g , d * ; p ; “ à sbenthine, , isse : vitale à anche de salut, de fa sage de vo: Jat de quelques sin ol Lea Bedlures, 4 lea] £84 ETABLISSEMENT avec un Assortiment Salamandres de seconde main, par différents cnre Rundageseebine de toutes espécesfpour ee usattewetioncormeibe.vil;¢; i wea procs génére.sement vue bouteille, JeJe suis respectucuse- o Intlatuntions, © >| complet de Merente ‘ oui ;a raarché, Z. CFIAPEI15 AUS, Hernies, poses un stimulant puissant et permanent ‘dans leurs D'eus pas piutôtcomurncé u en preudre que loument, “esr G mile Mal de Gorge, Chapeaux do Soie, Argen américain pris aupairpour - Urinoirs cn Caoutchouc, opérations. Les ingrédients des bre du lu mortcutaun > ça Hisparinireyetjepas» Giusox. Le Lumbago, la moitié du prix de chaque Salu-| 112, Ruo Notre-Dame, 112, Ainsi quo tous les Médicaments et Préparations AMERS D'OR Dieu merci beaucouy suseux wmntenant, |Le , vu, ele, Feutres ot mandre re A 5 ed , pharmaceutiques on vente chez les autres Phar- ; ë que jo n’aie fait usage que de deux bouteilles,
Montréal, 12 déc. 1840. = Et oùpeut s'en ser- Casquettes ( Pe . ; . Vis-d-vis le Paluis de Justice, Sincions. justement célèbres sont recommandés dunstous j'ai gugné 10 lbs ot j'espere pouvoir aller neMM.Henry & Cie, vir Intéricurement pour ° KERSHAW & EDWARDS, les cas où fl y a besoin de Stimulants ou Toni-
M’étant en diverses

occasious servi de voue
Liniment j'ai le plaisir
de vous dire qu'it m'a
toujours fait du bien. Je
men suis servi frê-
quemment pourles mine
ladies de Boyaux, et je],
n'ai jasnais entendu di-
ro qu’il ait manquéd’ul-
fectuer une guérison. Je
le croisie minlleur re-
rude qui ait été eucure
employé pour la Diar-
rhé, les maludies d'êté
etles affections de pu-
reille nature ; je lui
uunsi trouvé un spéciti-
que infnilhble pour les
Raumes etles maux de
‘Tête.
Je le recommande

tonjuurs À ines athis et
Ju he voudrais pas pour

les Coliques les
Rhtines,
Le Cholera Tinorbus,

«@ Les Douleurs d'Entraut-
D} des,

mi La Diarrhée,
La Colique ventense,

ete, etc,
Ou pourrait en dire

beaucoup sur ac pro-
mjpriétés inédécivales et
wisca effets magiques,

mais l'espace limité de
cette annonce ne pes
iuet que d'un fuire seu-
lement un rotnmaire
général.
Het préparé avec

«soin ; l'on a pris beou-
coup de soin ponr qu'il
y gut une proportion
exacte de chaque ingre-
dient qui le compose, de
manière À ce que la
combinaison ait sous

vi

   

 

 
‘le toutes sortes et dans les dernières Modes,
à des Prix qui defient In compétition.

13 avril. 58

Le Dr. GLOBENSKY
A DIAENAGE AU

No. 24, Petite Rue St, Jacques,
Enface de chez le Dr. Nelson, Maison

de Lady LaFontaine.
4 nai.

MARCHANDISES
BI VOUS VOULEZ ACHETER A BON MARCHE,

VENEZ AU

cin-68

Successeurs do R. Kunsuaw & Cix,
81 ot 84, Rue St. François-Xavier.

. 45
 

  No. 61, Rue Notre-Dame,
Bâtisse de l'Institut-Cunadien.
 

VU que Ia hausse sur les Marchandises em-       

 

ll contient les Prières ordinaires du Chrétien
les l’aaumes ct les Hymnes de l'Uffice Paroissial
les Kvangiles de l'année et un Recueil de Cantie
ques.

—AUSSI—

À l'uxage des Cuugrégations de lu Saintes Vierge

Coutenant toutes les Prières v l'usage du Chré-
tien, les Hymnes de l'annee et ua Recueil de Can-
tiques pour les Dimauches et Fâteoa de l'anoée

C. LAVALLEE,
Professeur de Musique,

90, RUE DES ALLEMANDS,
15 février. fm 33.

ALPHONSE MEILLEUR,

MANUEL DE PIÉTE, |

PICAULTet FILS,
Nos, 42, 44, 46, Rue Noure-Date,

K}"Sculs Agents en Canada pour les célèbres
Capaules de Copalin et Cubebo de Caubaupe,
4 mars. 39
 

Dr. Jourdain,
DENTISTE,

125, Rue Craig, au Coin de la Rue Côté.
11 mai. 69

 

DOCTEUR O'LEARY,
Place Chaboillez,

Noss 113 et 115, Rue 81. Joseph,

HONTREAL.

 
  

ques, et sont composés des plus purs Amers que
l'on trouve dans le royaume végetal ct préser-
vés dans le Rum de la Jamaïque, dontles qua-
lités médecinales supérieures sont largement
célèbres et uuiverseliement connues,

Les AMERS D'OR,
commo breuvage, n'ont pas de parallèles—clles
sont agréables au pulais, «t communiquent une
douce odeur à la bouche.

Ils donnent de la viçueur, fortifient et com-
muniquent un excellent appétit, Ils font dispa-
raître Ia dyspepsio ; et pour Ia faiblesse et la
langueur,ils sont considérés come le meilleur
remède moderne.
Dans les familles, ils sont un article presqu'iu-

dispensable. Ile pcuvont être pris par les Vieux
et les Jeunes—Femines ou Hommes—saus égard
à 1a diète et au moment de la journée.

ATX DANES
nous les recommandons particulièrement, aur-
tout à colles qui souffrent de la Dysrursix, de
le DeviLiTE, de la FainLesse et de la ProsTRA-

joiudro ma femme et ma fille dont je n’afe pas
eude nouvelles depuis 18 muis; car messieurs,
je suis unloyal virginivn, du voisinage de Frost
Royal, A vos Atuers inuppréciables ju dois la
certitude do la vie quia pris lu place de craintes
vagues-—À vos Atucts je duis le glorieux prit
lège de rerrer contre mon cœur ceux qui me
sout lo plus cLers on co monde.

Toutd vous,
ISAAC MALONE.

Nous corroborons pleinement la vérité des
svaucés susdits, attendu que nous avons déses-
péré de voir notre camarade revenir à In santé.
John Ouddieback, lère Batterie de New-York

George A Ackley, Cum. C, lle du Maîve ; L'=
wis Chevalier, 92e de New-Yoik ; 1 1 Spent,
lere Artilleris Batterie F; J Ii Fusewell,
Comp. B. 3e du Vermout, Henry 1, Jerome,
Cump. 18, do ; Honey T. Macdonald, Cutup. C.
Ge du Maine ; John Ward, Comp. E. 5c lu
Mnine ; Herman Koch, Qomt 11, 73 de New-York
Nathaniel B. Thomas, Comp. F, 93c de Penn;
Andrew J Kimbali, Comp. A. 3e du Vermont;aucune

—

cousdérabon(* “tous lea rapports uu elfes

|

phche un très-grand nombre de personnes d’a- HEURES DE GONS ÿ Tion. K]Ce Touique n'est pas do In blugue, ; J >m'en puser duns tan) golimméhiat et prompt et cheter, la soussiguée à décidé de rendre à bien AVOCAT, E CONSULTATION ais en fait, est Jo meillous du monde. | Jon Jenkins, Coy.B. 106dePean.,saison. plus etflcace qu'aucune PETIT PROPIT pour faire un plus GRAND . Le Matin... +...De9à Il heures , . ln ian ture do SO. M.JACK-W. Barowss. Bautre mbdecine. DEBIT. L'on peut être certain que l’un trou. No. 4, Petite Rue St. Jacques, Le Soir......….............DeGà 8 heure, Los AMERS D'OR . Voyez à ceque la signature de C. MAG= vet . Unc simple cuillirde vers upAscortiment des plus complets dans tout ; 14 mai. 69 sont doux dans leur action sur le système, et SON,” soit sur l'enveloppe de chaque ne i(Temoiguage do hon. BEA thé. o qui concerne les IMBILLEMENTS D'TIOM- MONTREAL. augmentent graduellement la force de la cireu-| l’rix par bouteille 75 cents, où une demJuge Smith)

Montreal, & fév. 1502
 Pris dans de l’eau
chaude vu Autrement
comme le got lo dic.
tern, il aoreters la Di-
arthée, les Coliques
et toutes Maladies des

J'ai fait wsago du Li-
smineut du Vermunt de  

MES, de FEMMES et D'ENFANTS,
La soussiguée tient de plus pour Dames un

Assortiment de MODES les plus nouvelles: des
Modistes sont toujours à la disposition du pu-  

ments à ses amis

Avis au Public.
LE soussigné, en offrant ses sincères remerct-

Jour le patronage qu’il en a

M, MEILLEUR se chargera d'Affaires pour le
District de Richelieu.
I jauv. fm-18  

 

JB. BROUSSEAU,
AVOCAT,

 

lation—font promouvoir l’action des organc-
digestifs, ct empêche les mauvais effets des
changements d'eau et de diète. Les personnes
d'un emploi sédentaire qui, par défaut d'exercis
ces suffisan douzaine pour 34.00, Si votre plus proche dro-

guise n'a pas l'article, méfiez-vous d'aucune des
préparations énivrantes qu'on peut vous offrir à

sa place, mals écrivez nous et nous vous eneh
verrons avigneusement empuqueté, par l'Ex- Henry et itm'a procu- blic pour tuiller, faire et Stamper tout ce qui

|

reçu durant les 14 dernières années, les lnforme ST1 u zx No. 30, RUE ST. 6 >L. s deviennent débiles et faibles, trou-ré beaucoup de soulu-[  /Boyaux dans un espace

|

leur vat demandé, 1)

y

à aussi Un grand Aer quil a déménagé son MAGASIN de BOTTES 2 sept. , § ABRIEL mn veront un aido immédiat où en faisant usage pro. facture ct Bureau principe, No. 631,gement, de temps a court que

|

timent d'HABILLEMENTS FAITS de toutes] ot CHAUSSURES au te Les AMERS D'OR o Arch,JONES & EVANS, successeurs de C.SMITH. c'est À peine croyable. sortes pour Dames et Enfunta, No. 108 ° e 9 DR Cc F F TRE LE sont mis dans desBoîtes oo une douzaine cha- fheeeSON & Cle, paibpucce
par chaque Droguiste «! Marchand dej La soussignee, tout en remerciant le nublic UC. F.F. lie, ot

à

vendre chez les Pharmaciens, Epiciers,

|

7 - ’ on san et détail-Gnipagaepar tout le Ceunda. du eyqu'elle & reqn, espire que cetene|

|

Ooin des Rues 8t, Laurent et Dorchester, FACTEUR DE PIANOS, , ST R, Gtelliers ot Restaurateurs par tout le Oanada.

|

KI" À veudro partous les droguisio = devisXF"Prix, 25 cts. la Bouteille. cuuragement continuera do plus en plus. où il tient un Assortiment complot de Bottes ot | \ ’ DENTISTE, : DEVINS & BOLTON, leurs daus chaque ville des Etats-LuiJOHN F. HENRY & CIE., Mavaxe QUINTAL, Ghaussures de toutes sortes, à ses Prix ordinai-|82,— RUE ST. LAURENT, — 82 No. 122, Rue Craig . Pharmaciens Provinces Britanniques. — -Proyriétaires, 61, Rue Notre-DAME,

|

res modérés. L , , ’ Montréal, JOHN F. HENRY & Cie, Agents en ars,303, Hue St, Paul, Montréal, CG. EE «th. 17 sect Bâtisse de l'Ingtitut-Canadien. DANIEL HARMER. MONTREAL. Vis-d-vis Ia Rue Côté. Agents en Gros pour le Canada,

|

303, Rue St, Paul, Montréal, B. C. A venWaterbury, Vi. 23 avril. cm-62 11 mai, . ca 3 mai, 29 avril 6 26 fév. fm-38

|

chez tous les Pharmaciens du Canada.18 janv. \
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